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Quoi faire ce 

d'après AFP. A Pet Rcuter 

BRUXELLES 

L# Union européenne a formellement 
adopté hier l'accord conclu samedi 

soir avec le Canada concernant les droits 
de pêche au large de Terre-Neuve. 

«Cet accord met un terme au conflit en­
tre la Communauté et le Canada à propos 
de la pêche du flétan noir (turbot du 
Groenland ) dans les zones régies par l'Or­
ganisation des pêcheries de l'Atlantique-
Nord (OPAN)», a déclaré l'Union euro­
péenne dans un communiqué. 

« Le droit international a été rétabli en 
haute mer», a commenté pour sa part la 
commissaire européenne à la Pêche, 
Emma Boni nu. en ajoutant: «l'espère que 

l'accord ouvre une nouvelle ère de respect 
des droits de pêche historiques et légiti­
mes». 

Il ne reste à l'entente qu'à être officielle­
ment approuvée par le Parlement euro­
péen, ce qui ne devrait pas présenter de 
difficultés après l'accord de principe don­
né par les représentants de l'Union en fin 
de semaine. Par voie diplomatique, on pré­
cise que l'accord sera formellement ratifié 
par les 15 États membres par le biais d'un 
échange de messages ne nécessitant pas la 
réunion d'un conseil ministériel de l'UE. 

Quatorze des 15 pays membres ont voté 
en faveur de l'entente. Le Portugal a voté 
contre, jugeant trop strictes les mesures de 
contrôle qui y sont prévues et estimant que 
les quotas alloués sont trop faibles, mais 

sans toutefois faire intervenir son droit de 
veto. 

Aux termes du nouvel accord, le Canada 
se réserve 10 000 tonnes du flétan du 
Grand Banc de Terre-Neuve, sur un quota 
global de 27 000 tonnes fixé par l'Organi­
sation des pêcheries de l'Atlantique Nord 
pour 1995. De leur côté, les Espagnols 
pourront encore pêcher 5013 tonnes de 
flétan noir d'ici la fin de l'année. La part 
de l'Espagne et du Portugal s'élèvera au to­
tal à 11 070 tonnes pour 1995. 

En 1996, le Canada se verra garantir un 
quota de 7000 tonnes dans ses eaux territo­
riales. L'UE obtiendra 55,35 p. cent du res­
te. 

D'autre part, le texte établit de strictes 
mesures de contrôle pour éviter que les 

stocks de flétan noir ne soient menacés par 
une pêche trop intensive. Selon le ministre 
canadien des Pêches, Brian Tobin, des dis­
positions semblables pourraient prochai­
nement être prises pour la sauvegarde 
d'autres espèces menacées. L'UE a notam­
ment accepté la présence d'observateurs 
indépendants sur chaque bateau et la su* 
veillance par satellite de l'activité dans le 
Grand Banc. 

Ottawa s'est engagé à réduire les chefs 
d'accusation des membres d'équipage du 
chalutier Estai et à rembourser la caution 
de 300 000$ qui avait dû être versée après 
l'arraisonnement du bateau, le 9 mars. 

Malgré cela, le gouvernement espagnol a 
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Le ministre 
veut aussi 
rapatrier 
le juge en 
chef dans 
la capitale 
Y V E S B O I S V E R T 

idèle à sa volonté d'affirmer 
le rôle de la ville de Québec 

comme capitale «nationale», le 
gouvernement du Parti québécois 
a décidé que dorénavant le juge 
en chef aura sa résidence «princi­
palement » à Québec. 

Cette décision est loin de faire 
l'unanimité chez les juges... de 
Montréal. 

La grande région de Montréal 
est responsable de 80 p. cent du 
volume d'activité judiciaire au 
Québec. Certains juges se deman­
dent donc quelle est, du point de 
vue administratif, la logique der­
rière ce déménagement. 

Québec profite de la nomina­
tion du prochain juge en chef 
pour réorganiser la Cour du Qué­
bec (avec l'accord des juges) et 
faire déménager vers Québec cer­
taines activités (Voir autre texte 
en page A 5 ) 

« Le ministre Bégin m'a deman­
dé si, à mon avis, il était possible 
que le juge en chef et le juge en 
chef associé siègent à Québec ; j'ai 
répondu oui, parce qu'effective­
ment, il est possible de le faire. 
Mais plusieurs de mes collègues 
me font savoir que c'est une déci­
sion qui ne fait pas que des heu­
reux », a dit hier le juge en chef de 
la Cour du Québec. Albert Go-
beil, qui quittera ses fonctions le 
31 août. 

Le juge en chef de la Cour d'ap­
pel et celui de la Cour supérieure 
siègent à Montréal —comme ce­
lui de la Cour du Québec jusqu'à 
nouvel ordre. 

Le Conseil 
«Ce avec quoi j'ai plus de diffi­

cultés, c'est avec le déménage­
ment du Conseil de la magistratu­
re, qu'on veut aussi amener à 
Québec», confie le juge Gobeil. 

Le Conseil de la magistrature 
est l'organisme qui veille à la 
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L'Inquiétude continue de grandir 
Le congrès 
de pro-vie 
associé à 
l'Opus Dei 

PHOTO PIERRE McCANN La Presse 

Le porte-parole de Human Life International (HLI), M. Rochard Bastien, membre de l'Opus Dei, 
devant une photo du pape Jean-Paul II accueillant le frère Paul Marx, fondateur de HLI. 

É R I C C L É M E N T 

L e groupe d'extrême droite 
Human Life Internatio­

nal, qui organise son congres 
mondial à Montréal cette se­
maine, possède toutes les ca­
ractéristiques d'un organisme 
religieux comme l'Opus Dei. 

Coïncidence : le porte-
parole francophone de HLI, 
M. Richard Bastien, un fonc­
tionnaire d'Ottawa, est mem­
bre de l'Opus Dei. cette orga­
nisation catholique créée en 
1928 par l'abbé |osé-Maria Es-
crivà de Balaguer. 

Lors d'une entrevue avec Lu 
Pressé hier, M. Bastien s est 
abstenu d'en faire état. En re­
vanche, il a condamné la fa­
çon dont les médias présen­
tent Human Life Internatio­
nal, connu pour ses positions 
contre l'avortement et l'ho­
mosexualité. 

«Nos positions ne sont pas 
très différentes de celles de 
l'Église catholique», explique 
M. Bastien, qui se réjouit de la 
nouvelle encyclique papale 
Evangelium Vitae. 

L'approche de HLI et de 
l'Opus Dei sur la condition de 
la femme est similaire. M. Bas-
tien affirme qu'il est «légitime 
que les femmes restent plus 
longtemps au foyer». De son 
côté, le fondateur de l'Opus 
Dei estimait que «les femmes 
n'ont pas besoin d'être savan­
tes: il leur suffit d'être sensées 
(Chemin, 946)». 

Dans 56 pays 
Tout comme l'Opus Dei, 

HLI exerce des pressions im­
portantes sur les classes politi­
ques pour imposer ses idées 
dans 56 pays. M. Bastien, un 
économiste au ministère fédé­
ral des Finances, reconnaît 
que cette fonction de lobby est 
importante car, dit-il, «HLI 
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Sauvés par un organisme à qui ils disent devoir tout 
ÉRIC C L É M E N T 

3 M Sur l'herbe encore jau-
• nâtre et humide de la place 

du 350e, je m'endors sur la pente. 
Du moins j'essaie. 

Quand on passe sa journée a 
tendre la main ou à user ses cor­
des vocales pour quelques pièces 
de monnaie, quand, après des 
heures de marche sur le trottoir 
ou d'attente près d'un porche, 
l'ennui et le découragement s'em­
parent de vous, même s'asseoir fa­
tigue. Ce n'est plus le corps ni 
l'atmosphère qui pèsent. 

C'est l'esprit. 
Seule la position couchée mène 

à l'évasion, à l'oubli, à la chaleur 
douillette d'un sommeil maladif. 

|e pense au Dormeur du va/, de 
Rimbaud, qui se repose sur «un 
trou de verdure où chante une ri­
vière» mais qui a «deux trous 
rouges au côté droit ». 

- ft 

à M o n t r é a l 

Voici le dernier d'une série de trois articles sur le phénomène 
de la mendicité à Montréal. Après avoir analysé l'ampleur de 
ce phénomène et décrit sa propre expérience comme men­
diant, Eric Clément nous présente quelques mendiants qui ont 
finalement réussi à retourner sur le marché du travail. 

Près de la station Berri, la riviè­
re coule sur du béton et personne 
n'agonise. Du moins, il me sem­
ble car il ne faut pas se fier à la 
fausse quiétude des lieux. 

Qui sont ces gens étendus près 
de moi à cette heure travailleuse 
pour les occupés du monde? Que 
vivent-ils? Quelles angoisses les 
tourmentent? D'où vient leur oi-
sivité? 

Le temps est si désespérant 
quand on n'a rien à faire... Pour-
rais-je vivre ainsi à attendre la 
vie? 

«Le plus dur c'est d'admettre 
qu'on a perdu le contrôle de soi », 
me dira Denis, quelques jours 
plus tard. 

Denis, comme René, Carole, 
Sylvain et |ean sont passés par la 
rue, l'alcool, la drogue ou la pri­
son. Après avoir tout perdu, être 
passes à deux doigts de la mort et 
avoir essayé plusieurs thérapies, 
le travail les a sauvés grâce à un 
organisme communautaire. 
Groupe Informat ion Travai l 
(GIT) , à qui ils disent devoir 
tout. 

Sur référence d'organismes, 
comme les centres d'héberge­
ment, le GIT sélectionne depuis 
1986 des gens sans revenu ou 
prestataires du bien-être social 
pour les réinsérer dans le marché 
de l'emploi. 

Le programme dure 15 semai­

nes: ateliers d'instruction, cours 
en recherche d'emploi, stage en 
entreprise. Les personnes sont 
payées au salaire minimum pen­
dant la formation. «Ce statut est 
important pour redonner con­
fiance», dit Jean Welburn, con­
seiller en main d'oeuvre du GIT. 

Le temps perdu 
|e pensais que «le temps perdu 

ne se rattrape plus». René Tel, 47 
ans, ne croit pas, lui, à ces formu­
les. Après des années de galère, 
dont trente d'alcoolisme pur et 
dur, il a aujourd'hui un statut 
qu'il n'aurait jamais pensé retrou­
ver. 

Diplômé en dessin industriel, il 

a connu la déchéance complète. 
Celle où l'homme n'est même 
plus animal. Il avait pense au sui­
cide, après que sa femme l'eut 
quitte à cause de son obsession al­
coolique. 

«Il a fallu qu'un ami m'amène 
à la Maison du Père, sinon le 
n'aurais même pas été capable d'y 
aller par moi-même», dit-il. Se 
lectionne par le GIT, la forma­
tion lui a permis d'être aujour­
d'hui responsable du développe­
ment de la production pour un 
compagnie industrielle de Mont­
réal. Ses deux enfants de 19 et 22 
ans sont revenus vivre avec lui... 

Sylvain, un gars de la construc­
tion, a connu également cet état 
d'abandon. 

«|e mendiais pour des bons de 
nourriture à Laval et je les échan­
geais pour de la bière, explique 
Sylvain, âgé de 39 ans. le vendais 
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Suite de lu l ne 

Vivre 

...Et du sex-appeal! 
• Avec le retour du glamour et de la séduction, il fallait s'y atten­
dre : la pin up refait surface ! La vraie, celle qui a fasciné des armées 
d hommes pendant les années 40 et 50. Un demi-siècle plus tard, 
elle est toujours sublime, libre, toute en courbes et magnifiée grâce 
à de; soutiens pigeonnants. À lire demain dans le cahier Vivre sous 
la plume de Lucie Lavigne. 

Collectes de sang 

• Aujourd'hui, la Croix-Kou- lomb, école Sacré-Coeur, de 
ge attend les donneurs aux en- 15h à 20h30 . Objectif: 125 
droits suivants: donneurs; 

• à Montréal : Centre des 
donneurs, 2991, Sherbrooke 
Est (ctro Préfontaine, de 9h à 
2 0 h ; 

• à Kirkland: Merck Frosst 
Canada Inc., 16 711, Transca-' 
iiadienne. de 9h à 11 h 30 et de 
13h à 15h. Objectif: 125 don­
neurs; 

• à Saint-Pie-de-Bagot: orga­
nisée par les Chevaliers de Co-

• à Pointe-Claire: collecte du 
maire, caserne des pompiers, 
401 , boul. Saint-Iean, de 14h à 
20h. Objectif: 200 donneurs; 

• à Massueville: Saint-Aimé 
et Massueville, en collabora­
tion avec Saint-Robert, Saint-
Louis et Saint-Marcel, école 
Christ-Roi, 270 , rue Bonse-
cours, de 1 4 h 3 0 à 2 0 h 3 0 . Ob­
jectif: 125 donneurs. 

StïOSÎ 
1 I OU I 

/nfoBref Bell 

Vous voulez vous faire entendre? Répondez à la question du jour: 

Pensez-vous que les Expos ont l'équipe qu'il faut pour 
terminer premiers ou deuxièmes de leur section? 
Pour faire connaître votre opinion, composez le 875-2355; 
au son de la voix faites le 220. 

En interviewant le pape comme ils Vont fait, pensez-vous que les 
Bleu Poudre sont allés trop loin? À cette question posée au cours 
du week-end, 63 p. cent des lecteurs ont répondu oui. 

La quotidienne 
Tirage de dimanche 

à trois chiffres 

à quatre chiffres 

623 
5757 

La quotidienne 
Tirage d'hier 

à trois chiffres 

à quatre chiffres 

628 
4940 

C A N A D A 
Le Canada savoure 
sa réputation de - dur. 

fait savoir qu'il entendait mainte­
nir les visas pour les Canadiens 
désireux de se rendre en Espagne 
jusqu'à ce que l'accord ait été offi­
ciellement ratifié. De plus, Ma­
drid maintient sa plainte contre 
le Canada devant la Cour interna­
tionale de La Haye pour violation 
du droit international. 

Espagnols mécontents 
Si l'État espagnol considère que 

l'accord sur la pèche est «relati­
vement positif», le maire du port 
de Vigo, en Galice, a estimé qu'il 
était «profondément insatisfai­
sant» et annoncé que des mani­
festations seraient organisées 
dans les prochains jours pour dé­
noncer cet accord. 

Victoire du Canada 
Les autorités canadiennes jubi­

laient manifestement hier, après 
ce qui apparaît comme une victoi­
re d'Ottawa sur l'Espagne dans la 
«guerre du turbot». 

Le premier premier ministre 
|ean Chrétien en tète, elles savou­
raient clairement la nouvelle ré­
putation de «dur» que le Canada 
s'est forgée dans les négociations 
avec l'Union européenne sur l'ac­
cord de pêche dans le Grand 
Banc de Terre-Neuve. 

M. Chrétien, dans un commu­
niqué publié dimanche, a salué la 
«direction exceptionnelle» des 
négociations qui avait été assurée 
pour le Canada par le ministre de 
la Pèche, Brian Tobin et celui des 
Affaires étrangères, André Ouel-
let. 

«Sous leur direction, a-t-il dit, 
les hauts fonctionnaires cana­
diens ont travaillé dur pour par­
venir à une conclusion satisfai­
sante du conflit sur la pèche. L'ac­
cord représente une victoire pour 
la préservation de l 'espèce et 
pourrait servir de modèle pour 
aborder un problème de plus en 
plus grave à l'échelle de la planè­
te.» 

En donnant connaisance de cet 
accord, M. Tobin avait déclaré 
que les noms de l'Espagne et du 
Portugal seraient effacés de la lis­
te des pays que le Canada consi­
dère comme violateurs des règles 
de préservation des espèces ha­
lieutiques. 

Cette liste a été dressée en vertu 
d'une loi votée en 1994 et qui 
étend la juridiction canadienne 
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Le ministre de la Pèche, Brian Tobin, s'entretient avec Edwin Rumbolt (à droite), le second du 
patrouilleur Léonard J. Cowley, qui venait d'arriver à Saint-Jean-de-Terre-Neuve après sa longue 
faction en haute mer. Le ministre a ainsi accueilli les équipages des sept bâtiments de la Garde 
côtiere et du ministère de la Pèche rentrés au port après le dénouement de la «guerre du flétan». 

CODE DU JOUR 
1 6 - 2 

LES ANNONCES CLASSÉES 

P r e s s e 

t 285-7111 

dans la zone de pêche au large du 
Grand Banc. Elle donne à Ottawa 
le pouvoir d'arraisonner et de sai­
sir les navires suspects de pêcher 
des espèces menacées qui fran­
chissent les limites des eaux cana­
diennes. 

Le large du Grand Banc est au-
delà de la limite de la zone écono­
mique de 200 milles marins du 
Canada, et l'extension de la juri­
diction d'Ottawa n'a été recon­
nue par aucun pays. 

La loi, qui demeure en vigueur 
en dépit des objections de VUE et 
des Etats-Unis, vise surtout les 
chalutiers arborant des pavillons 
de complaisance, panaméen et li-
bérian essentiellement, et M. To­
bin a mis en garde leurs capitai­
nes, leur enjoignant de se tenir à 
l'écart du Grand Banc sous peine 
d'arrestation. 

M. Chrétien, dans son commu­
niqué, souligne que «le Canada 
protégera les fragiles réserves ha­
lieutiques chaque fois qu'elles se­
ront menacées». 

«La Loi sur la protection des 
pêches côtières continuera de 
jouer un rôle de pionnier dans la 

protection des réserves de pois­
son et l'application du droit inter­
national», ajoute-t-il. 

Les Canadiens, plus connus jus­
qu'ici pour être fiers des contin­
gents de Casques bleus qu'ils en­
voient à l'ONU que pour se consi­
dérer comme des «durs à cuire», 
soutiennent largement les mesu­
res de fermeté du gouvernement 
Chrétien. 

Des sondages indiquent que la 
saisie de VEstai avait été approu­
vée par 75 p. cent des Canadiens 
et que près de 60 p.cent (interro­
gés avant l'accord de Bruxelles) 
soutenaient l'idée de nouvelles 
arrestations en haute mer. 

M. Chrétien a salué ce soutien 
en ajoutant, dans son communi­
qué: « |e suis profondément re­
connaissant envers les Canadiens 
et les Canadiennes de toutes les 
régions du pays qui se sont unis 
pour soutenir fermement l'action 
du gouvernement. Ils se sont 
montrés sensibles à la détresse 
des milliers de personnes dont le 
mode de vie dépend de la préser­
vation du poisson». 

Quant à M. Tobin, qui était 
venu accueillir hier à Samt-Jean-
de-Terre-Neuve les patrouilleurs 
canadiens demeurés de faction en 
haute mer pendant plus de trois 
semaines, il a rappelé que le Ca­
nada devrait accepter, malgré ses 
imperfections, l'entente qui met 
fin à la guerre du flétan noir. 

«À en juger par vos applaudis­
sements et vos encouragements, 
a-t-il déclaré en s'adressant à la 
foule qui était venue l'accueillir, 
la population de Terre-Neuve 
pense que nous en sommes arri­
vés à une conclusion raisonna­
ble.» 

Accompagné de sa femme et de 
ses enfants, le ministre de la Pê­
che a vécu hier son heure de gloi­
re, les gens allant jusqu'à lui de­
mander son autographe. 

«11 a fait un travail grandiose. 
C'est un homme extraordinaire», 
a lancé Margot Reid, dont le fils, 
Ross Reid, fut ministre de la Pê­
che sous le précédent régime con­
servateur. • • 

C O N G R È S 
Le congrès de pro-vie 
associé a 10pus Del 

est un organisme de défense des 
droits de la personne et de l'en­
fant qui réprouve la violence». 

Tout comme l'Opus Dei, HLI 
est un instrument social de pro­
pagande catholique. Mais M. Bas-
tien précise qu'il y a aussi des 
juifs dans son organisme, qui 
n'est pas antisémite, selon lui. 
«Les juifs favorables à l'avorte-
ment ne respectent pas les ensei­
gnements du judaïsme», estime-t­
on chez HLI. 

Pourtant, dans des documents 
dont La Presse a obtenu copie, le 
fondateur de HLI, frère Paul 
Marx, rend les juifs responsables 
de l'évolution sociale qui permet 
aux femmes d'avoir accès à un 
avortement sécuritaire, libre et 
gratuit. 

Dans Confessions of Prolife 
Missionaiy\ en août 1987, Marx 
met en relief que l'ex-ministre 
française Simone Veil, qui régu­
larisa l'avortement en France en 
1974, est «une juive féministe». Il 
a aussi condamné le ministre 
français «franc-maçon» Claude 
Évin d'avoir introduit la pillule 
contraceptive RU-486. 

Paul Marx, que le pape Jean-
Paul II a appelé «l'apôtre de la 
vie», est considéré comme un des 

Américains les plus conservateurs 
de cette fin de siècle. Il n'a pas de 
mots assez durs pour condamner 
les athés, les «socialistes» (no­
tamment l'ex-premier ministre de 
Saskatchewan Tommy Douglas), 
les homosexuels, les francs-ma­
çons, les musulmans et les juifs. 

Son discours antisémite est 
d'ailleurs récupéré par des extré­
mistes de droite qui voient en lui 
«ce lu i qui sauvera les bébés 
blancs de l'avortement et la race 
de l'extinction», comme ce fut 
écrit en 1984 dans la publication 
du groupuscule Liberty Lobby, 
Spotlight. 

«Comment peut-on imaginer 
que nous soyons un groupe racis­
te, dit M. Bastien. Nous sommes 
présents en Afrique et la prési­
dente de HLI Canada a adopté un 
enfant mulâtre.» 

L'Afrique 
M. Bastien, qui se réfère sou­

vent au pape, croit que les pays 
riches ne doivent pas imposer 
l'avortement ou la stérilisation 
aux Africains, parce que, selon 
lui, il y a des pays africains sous-
peuplés. Pourtant, c'est en Afri­
que que le taux de croissance de 
la population est le plus élevé au 
monde. 

«Le Burkina Faso et le Sénégal 
sont des exemples où la popula­
tion n'est pas assez nombreuse», 
dit-il. Rappelons que l'espérance 
de vie est d'environ 49 ans dans 

ces deux pays où le taux de fécon­
dité est trois plus élevé qu'en 
Amérique du Nord. 

M. Bastien insiste pour dire que 
HLI veut être plus présent en 
Afrique et dans les pays du Sud 
où, autre coïncidence l'Opus Dei 
a ordonné plusieurs centaines de 
prêtres ces derniers mois. 

Sida 
Le Dr Stanley Monteith, un des 

conférenciers présents à Mont­
réal, est un orthopédiste... «ex­
pert du sida» qui a déjà écrit que 
«les médecins savent comment 
arrêter la maladie (le sida) mais 
ne sont pas autorisés à le faire». 

Selon ce médecin qui se pré­
sente comme un «public health 
activist», les causes réelles du 
sida seraient «la contraception, la 
stérilisation, la masturbation, 
l'avortement, l'homosexualité, le 
lesbianisme et autres perver­
sions». Il donnera samedi pro­
chain une confé rence sur le 
thème «Sida: l'épidémie inuti­
le»... 

Un autre membre de HLI, Paul 
Cameron, qui se présente comme 
chercheur, a déjà conseillé que les 
personnes atteintes du sida soient 
obligés d'être marquées au front. 
11 est également prévu au pro­
gramme de jeudi pour une confé­
rence sur l'homophobie. Mais M. 
Bastien prétend qu'on lui a dit de 
ne pas venir à Montréal... 

L' inquiétude a grandi hier 

quant à la présence de ce groupe. 
Le congé pascal n'a pas atténué îa 
levée de boucliers contre son « in­
tégrisme catholique». Au total, 
une centaine d'organismes s'élè­
vent contre ces idées «d'une au­
tre époque». 

Condamnation 
Hier, la CEQ, la CSN, la Ligue 

des droits et libertés, la Coalition 
pour le droit à l'avortement libre 
et gratuit, la Fédération des fem­
mes, l'Association canadienne 
pour le droit à l'avortement et la 
Fédération du Québec pour la 
planification des naissances ont 
condamné «l'idéologie de la Re-
christianisation », prônée par 
HLI. 

Le groupe préconise, selon el­
les, «l'abolition de la démocratie 
et l'instauration d'une théocratie 
chrétienne, soumise à une con­
ception de la loi biblique qui nie 
totalement nos valeurs humanis­
tes et démocrat iques». «Cela 
donne le frisson», a dit Mme Lu­
cie Lemonde, de la Ligue. 

L'archevêché de Montréal n'a 
pu commenter hier les liens exis­
tants entre HLI et l'Opus Dei. Le 
cardinal Turcotte a cependant 
déjà dit que l'Opus Dei était «éli-
tiste et conservateur», le compa­
rant à l'Action catholique des an­
nées 50. On comprend mieux 
pourquoi l'Église catholique ne 
sera pas présente au congrès du 
groupe américain. • 

J U G E S A U V É S 

I 
MARDI j 

18 AVRIL 1995 I 

Le ministre veut aussi rapatrier 
le juge en chef dans la capitale 

bonne conduite des 290 juges de 
la Cour du Québec et des 300 ju­
ges municipaux de la province. 

«La plupart des événements se 
passent dans la région de Mont­
réal. C'est évidemment très prati­
que de s'y trouver, dit le juge Go-
beil. 

« )vai fait savoir au ministre que 
je n'étais pas d'accord avec cette 
décis ion, pour laquel le nous 
n'avons pas été consultés. Il me 
semble qu'on devrait à tout le 
moins attendre de voir comment 
fonctionne la nouvelle organisa­
tion de la cour avant de faire dé­
ménager le Conseil de la magis­
trature, et de toutes manières, il 
me semble préférable de ne pas 
l'effectuer», dit le juge Gobeil. 

Le conseil regroupe 15 mem­
bres, dont la plupart sont de la ré­
gion de Montréal. 11 doit se réunir 
au moins une fois par mois. • 

FONDATIONTQUÉBÉCOISE 
DU CANCER 

2075, rue de Champlain 
Montréal (Québec)iH2l 2T1 

Téléphone : 52/12194 

Sauvés par un organisme 
a qui ils disent devoir tout 

mes affaires pour la dope. |e pas­
sais mon temps à brailler, le ne 
voulais plus vivre.» 

Sylvain s'est retrouvé il y a un 
an à la résidence Bonsecours, à 
Montréal, un organisme qui favo­
rise la réinsertion de toxicomanes 
et d'alcooliques. On l'a référé au 
GIT, rue Papineau. qui l'a remis 
sur les rails. 

Toute sorte de personnages 
passe par le GIT. Même des uni­
versitaires qui ont sombré après 
des déveines successives. Ils y 
trouvent un véritable second 
souffle. Sylvain prépare aujour­
d'hui son secondaire 3 à l'école 
Père-Marquette. 

«le veux devenir technicien en 
génie civil», dit-il. 

De la prison au travail 
Le cas de Carole est différent. 

Âgée de 39 ans, elle a fait les 400 
coups pendant vingt ans, dont 
cinq derrière les barreaux. 

En juillet, alors qu'elle était 
dans une maison de transition, le 
GIT Ta sélectionnée. Trois mois 
plus tard, elle était embauchée 
dans une entreprise de nettoyage. 

«le ne pensais pas que ça mar­
cherait, dit-elle. Après six mois, 
j'ai retrouvé ma fierté. Le fait de 
ne plus dépendre de personne, 
c'est beaucoup poui moi >» 

Carole dit se lever «avec bon­

heur» à 4 h 30 pour aller au bou­
lot. La semaine dernière, elle 
était heureuse car son patron ve­
nait de lui accorder sa première 
semaine de vacances. 

Ican Dupuis est un des succès 
les plus marquants du GIT. Cet 
ex-alcoolique de 45 ans est sorti 
du programme de formation il y a 
sept ans et travaille toujours com­
me commis dans une épicerie Mé­
tro, à Laval. «Quand j 'a i com­
mencé de travailler, ça faisait six 
mois que j'avais arrêté de boire, 
le n'ai plus jamais rebu.» 

Antre miraculé, Denis, 36 ans, 
a consommé des drogues et de 
l'alcool pendant 16 ans. Les thé­
rapies dérapaient. «En 89, j'avais 
deux choix: l'itinérance ou le sui­
cide. |'ai pourtant choisi le GIT. 
l 'ai appris à me prendre en 
main.» 

Denis répare des machines. On 
lui fait confiance. Il acquiert des 
responsabilités. Il est fier de dire 
qu'il a aujourd'hui une maison de 
112 0 0 0 $ , «un char flambant 
neuf » et la tête pleine de projets. 

« Avant 8 9 , on m'appe la i t 
Ti'cul. Maintenant on m'appelle 
Monsieur et on me demande des 
conseils pour ceux qui ont des 
problèmes d'alcool ou de toxico­
manie.» 

Tous disent qu'avec de la vo­
lonté, la vie redémarre. «Des pla­
ces comme le GIT, y'en a pas as­
sez», dit Denis. 

M. Welburn explique que ces 
derniers temps, moins de person­
nes se présentent aux entrevues,, 
même si le nombre de jeunes 
croit. A 

«11 y a d'autres ressources et 
nos places sont limitées à 50 par 
année, dit-il. On parle de réces­
sion, de décrochage et de problè­
mes sociaux. Le message fait que 
les gens abandonnent plus facile­
ment. C'est difficile pour un jeu­
ne qui n'a jamais travaillé de rac­
crocher. Le GIT doit donc sur­
veiller les changements dans sa 
clientèle.» 

Le GIT fonctionne avec une 
subvention fédérale mais le mi­
nistre Martin a parlé de coupures. 
Si c'est le cas, le GIT espère trou­
ver une oreille attentive auprès 
de la Société québécoise de déve­
loppement de la main-d'oeuvre 
ou de fondations privées. 

«On a une bonne crédibilité 
dans le milieu où l'on peut aller 
chercher des appuis si on est me­
nacé, croit M. Welburn. D'autant 
que notre taux de réussite est de 
50 p.cent après un an. Une per­
sonne sur deux travaille ou étu­
die, un an après sa formation.» 

Ceux qui sont passes revien­
nent de temps en temps pour par­
ler de leur expérience à ceux qui 
marchent dans leurs pas. Pour 
dire qu'il y a toujours de l'espoir 
et que le travail rend la dignité 
perdue. 

«On coûtait cher à la société, 
dit René. Maintenant on est un 
plus. On rapporte car on devient 
encore plus dynamiques que les 
gens qui n'ont jamais eu de pro­
blèmes.» 

Celui qui demande la chanté 
travaille plus j>our son prochain 
que pour lui-fnème, a écrit le 
mancier français Marcel AyméTO 



Les rabais de Via Rail font mal à voyageur 
Y A N N P I N E A U 

• Depuis que Via Rail a commencé à 
vendre ses billets à demi-prix, le 27 
mars, les ventes de billets de la compa­
gnie de transport par autobus Voyageur 
Colonial ont chuté de 25 à 50 p. cent. 

La concurrence du train fait telle­
ment mal à Voyageur que 25 de ses em­
ployés ont été mis à pied ce matin à 
Montréal et à Ottawa. 

Hier , au t e r m i n u s d ' a u t o b u s de 
Montréal , peu de gens faisaient la 
queue devant les guichets alors que la 
fin de semaine de Pâques est d'habitude 
très chargée. 

« À la même période Tan dernier, 
nous vendions plus de 180 billets pour 
un départ pour Toronto, explique Serge 
Renaud, directeur du service à la clien­
tèle chez Voyageur. Aujourd'hui, pour 
le même départ, nous n'avons vendu 
que 60 billets. » 

M. Renaud estime que les rabais con­
sentis par Via feront perdre au moins 
300 000 $ à Voyageur pour le seul mois 
d'avril. 

Il souligne que plusieurs voyageurs 
préfèrent quand même l 'autobus au 
t ra in à des t ina t ion d 'Ot tawa parce 
qu'ils sont déposés au centre-ville ; mais 
cet avantage n'est pas vrai pour Toron­
to, où les trains arrivent au coeur de la 
ville. 

« Ce qui fait mal, c'est que Toronto 
est notre plus grosse destination, ajoute 
M. Renaud , un peu amer quand il 
constate que sa compagnie ne peut se 
lancer dans une guerre des prix. Si nous 
avions les mêmes subventions que Via, 
nous pourrions transporter les passagers 
pour pratiquement rien ! » 

Voyageur estime que Via dépensera 
entre six et huit millions en subven-

Un ex-conseiller de 
Robert Bourassa 
est reconnu 
coupable de fraude 
Presse Canadienne 

CHICOVTMl 

• Après 35 heures de délibération, le 
verdict des 11 jurés assignés de l'hom­
me d'affaires Pierre Lajoie est finale­
ment tombé : coupable. 

L'ancien président de la firme LMB a 
été reconnu coupable à trois des sept 
chefs d'accusation qui pesaient contre 
lui dans ce procès pour vol et fraude de 
2,4 millions, soit principalement d'avoir 
fraudé et volé le groupe LMB Experts 
Conseils et la société LMBDS Sidam en­
tre les années 1986 et 1991, et d'avoir, 
au cours de l 'année 1990, frustré la 
Banque Royale de sommes considéra­
bles. 

Le juge François Tremblay, de la 
Cour supérieure, a entériné le verdict 
du jury à l'exception du chef d'accusa­
tion numéro deux, sur lequel il a or­
donné une suspension conditionnelle 
des procédures. Le juge a expliqué qu'il 
s'agit d 'une technicalité de droit qui 
fait qu'une personne peut être reconnue 
coupable soit de vol ou de fraude, mais 
non des deux à la fois pour des gestes 
commis durant la même période et con­
cernant les mêmes victimes. 

Pierre Lajoie, qui a été conseiller du 
premier ministre Robert Bourassa, et a 
occupé la présidence de l'Association 
des libéraux du Québec, a cependant 
été déclaré non coupable de trois chefs 
d'accusation tandis que le jury n'a pu 
s'entendre sur un autre chef. 

Le juge Tremblay a donc ordonné la 
tenue d'un procès sur cette accusation, 
qui concerne une fraude de plus de 
1 000 $ aux dépens du consortium for­
mé par l'Université du Québec à Chi-
coutimi, le groupe LMB Experts Con­
seils et l'ACDI, entre avril 1989 et août 
1991. 

Question 
Le verdict tant attendu a été livré en 

moins de deux minutes. Près d'une cen­
taine de personnes étaient présentes, 
des sympathisants de Pierre Lajoie ou 
de Julien Duchesne ou encore de sim­
ples curieux. 

Les membres du jury ont passé la 
journée de Pâques à délibérer. Il a fallu 
attendre jusqu'à hier matin, à 10 h 35, 
pour que ces derniers demandent au 
juge Tremblay d'apporter des précisions 
et de faire la distinction entre la fraude 
et vol, car dans la définition de ce der­
nier terme, article 322 ( 1 ) du code pé­
nal, on retrouve le mot « frauduleuse­
ment ». 

« Pourquoi frauduleusement ? C'est 
uniquement parce que c'est le concept 
de malhonnêteté », a-t-il expliqué aux 
six hommes et aux cinq femmes. 

Ceux-ci sont ensuite retournés délibé­
rer. 

Environ une heure plus tard, la cour 
a de nouveau ouvert ses portes, cette 
fois pour entendre le verdict livré par 
la jurée numéro un. Auparavant, l'agent 
du service correctionnel a averti l'assis­
tance de garder silence et qu'aucune 
manifestation de quelque nature que ce 
soit ne serait tolérée. Malgré le silence, 
la tension était palpable. 

Le juge a fixé la présentation des re­
commandations de sentence au vendre­
di 2 juin. D'ici là, Me Tremblay dispo­
sera d 'un délai de 30 jours pour en 
appeler du verdict. Son attitude hier, à 
la sortie du tribunal, portait à croire 
qu'il a l'intention d'interjetter appel. 

Quant à Pierre Lajoie, il a pu recou­
vrer la liberté en se soumettant à trois 
conditions, notamment le dépôt de son 
passeport et une caution de 50 000 $. 

tions fédérales pour financer les deux 
mois de rabais et la campagne de publi­
cité nationale. 

Actuellement, un aller simple avec 
Voyageur pour Toronto coûte 64,56 $. 
Pour Ottawa, il faut compter 26,63 $. 
Depuis que Via offre sa nouvelle grille 
tarifaire pour reconquérir des clients 
après la grève ferroviaire de neuf jours, 
les mêmes trajets coûtent respective­
ment 47,86 $ et 20,51 $ quand on utili­
se le chemin de fer. 

Hier, à la Gare centrale de Montréal, 
le nombre de voyageurs était nettement 
plus important qu'au terminus d'auto­
bus. Claude Swansburg, 21 ans, de Hali­
fax, attendait le train pour Ottawa par­
ce qu'il a appris que c'était moins cher 
que l'autobus. 

« Je vais voir des amis là-bas, dit-il. le 
ne vois pas pourquoi je paierais plus 
cher pour le même trajet. » 

John Centoni, agent principal de ven­
te chez Via, confirme que les affaires 
vont bon train depuis que la réduction 
tarifaire est en vigueur. 

« Les ventes sont toujours bonnes 
pendant la période de Pâques, dit M. 
Centoni, mais nous avons vendu plus 
de billets, plus tôt, cette année. » 

Réagissant aux c o m m e n t a i r e s de 
Voyageur sur les subventions octroyées 
à Via, M. Centoni soutient que les com­
pagnies d'autobus sont également sub­
ventionnées puisque ce sont les gouver-
n e m e n t s q u i p a y e n t p o u r l a 
construction et l'entretien des routes. 

Pour bénéficier de l'offre de Via, il 
faut acheter son billet avant le 23 avril 
et effectuer son voyage ( aller et retour ) 
avant le 31 mai. La réduction de 50 
p. cent est valable pour tous les trajets, 
sauf sur les trains-couchettes à destina­
tion de l'Ouest canadien. 

i 
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on a beau dire, il y avait tout de même pas mal de monde qui attendait, hier au 
Terminus Voyageur â Montréal... 

PHOTO PIERRE McCANN. La Presse 

Le soleil n'a pas encore réchauffé les rochers 
Le soleil était au rendez-vous hier au parc Lafontalne, mais les rochers étalent encore un peu froids pour 
les fesses de Myra Barnotl et de la petite Manuel la t 5 ans. Le petit Milan Slmas, 3 ans, a résolu le problème 
en restant debout, tandis que son père, Richard, affrontait la situation en riant II faisait 9 degrés hier, à 
Montréal. Aujourd'hui, on prévoit un maximum de 10 degrés, peut-être même un peu plus au centre-ville. 

PHOTO STEPHANE BRUNET.CO/ttbOf3t/on spectêle 

un alpiniste se 
casse une Jambe 

au mont Royal 
Un alpiniste s'est cassé une Jambe 

et s'est fracturé le nez hier après 
avoir fait une chute d'environ dix 

mètres lors d'une tentative 
d'escalade en solo de la face sud 
du mont Royal. Les policiers ont 

été alertés de l'accident vers 17 h, 
et II a fallu l'Intervention des 
« pompiers-araignées » pour 
secourir l'intrépide alpiniste 
coincé dans un endroit très 

difficilement accessible. 
L'opération a duré environ une 

heure et demie. Il a été 
transporté à l'hôpital Royal 

Victoria, où II utilisera sans doute 
l'ascenseur pendant sa 

convalescence... 

L'EXPRESS 
D U M A T I N 

QUATRE MORTS 
• Au moins quatre personnes 
ont perdu la vie de façon acci­
dentelle au Québec, au cours 
du long congé de Pâques. Da­
vid Brochu, 22 ans, de Saint-
Esprit, dans Lanaudiére, est dé­
cédé à la suite d'une collision 
entre deux véhicules survenue 
hier vers 14 h sur la route 125, 
à l'intersection de la route 158, 
à Saint-Esprit. Jean-Guy Jac­
ques, 49 ans, de Saint-Jacques-
de-Leeds, près de Thetford Mi­
nes, est décédé hier vers 8 h sur 
la route 269, près de chez lui, 
après que son véhicule eut per­
cuté un pilier d'un pont enjam­
bant la rivière Sundy. La route 
a également coûté la vie à Co­
lette Boily-Bergeron, 66 ans, 
de Rivière-Malbaie, dans Char-
levoix, hier peu après 5 h. La 
dame circulait sur la route 138, 
à Rivière-Malbaie, lorsqu'elle a 
perdu le contrôle de son auto­
mobile, qui a fait une embardée 
et quelques tonneaux, avant de 
s ' immobiliser dans un fossé. 
Michael Guîmond, 23 ans, de 
Saint-Edouard, est décédé ven­
dredi vers 4 h 15 à Notre-Da-
me-du-Sacré-Coeur-d'Issoudun, 
dans Lotbinière, après avoir 
perdu le contrôle de son véhi­
cule dans une courbe de la rou­
te 271. La voiture a heurté un 
ponceau avant de faire plu­
sieurs tonneaux et de terminer 
sa course sur le toit, dans le sta­
tionnement d'une station-servi­
ce. 

MEURTRE EN ABITIBI 
• Noël Beaulieu, 49 ans, de 
Rouyn-Noranda, a été tué à 
coups de queue de billard dans 
cette ville du nord-ouest de la 
province, au cours du congé 
pascal. Le corps de l 'homme, 
concierge d'un bar de Rouyn-
Noranda, a été retrouvé hier 
matin dans l'établissement en 
question, mais le meurtre aurait 
été commis dans la nuit de sa­
medi à dimanche. Le vol d'une 
petite somme d'argent, environ 
75 $, serait à l'origine du crime. 
Cette affaire n'a encore donné 
lieu à aucune arrestation. 

PANNE DE COURANT 
• Un feu dans un puit de trans­
formateur a privé d'électricité 
les résidants de la rue Saint-De­
nis hier, pendant tout l'après-
midi et une bonne partie de la 
soirée. Le feu s'est déclaré vers 
13 h et la panne a affecté les 
abonnés entre le boulevard Mé­
tropolitain et la rue Faillon. 
Plusieurs feux de circulation 
sont également tombés en pan­
ne le long de la rue Saint-De­
nis. 

AUCUNE FRACTURE 
• Un camion-remorque chargé 
de 32 000 livres de poulet dé­
sossé s'est renversé hier matin, 
vers 5 h, au bout du boulevard 
Pie-IX, à Laval. Pour une raison 
inconnue, le camion a roulé 
par dessus un monticule de ter­
re situé au bout de la route et 
s'est envolé pour atterrir envi­
ron 25 mètres plus loin. La ca­
bine s'est enfoncée dans la ter­
re et la remorque pleine de 
poulets s'est renversée. On 
ignore encore la cause de l'acci­
dent. Le chauffeur, légèrement 
blessé au front, a quittél'hôpital 
après un très bref séjour. 

TEMOINS RECHERCHÉS 
• Les policiers de la Sûreté du 
Québec sont à la recherche de 
témoins ou de personnes pou­
vant les aider à élucider les cir­
constances d'un accident surve-
n u h i e r , v e r s 1 6 h , s u r 
l'autoroute 10, à la hauteur du 
kilomètre 31, à Notre-Dame-de-
Bonsecours. Il semble que les 
deux véhicules impliqués dans 
cet accident soient : une Toyota 
Tercel familiale rouge 1986 
avec un homme, une femme et 
deux en fan t s à bo rd , a ins i 
qu 'une Nissan Sentra noi re 
1992 avec un homme à bord. 
Selon la police, les deux autos 
circulaient sur la voie du centre 
avant qu'une collision latérale 
ne survienne. La femme, âgée 
d'une quarantaine d'années, a 
été transportée à l 'hôpital du 
Haut-Richelieu. Toute personne 
qui peut aider est priée de com­
poser le 514-4604429. 

TENTATIVE DE MEURTRE 
• Une femme de 29 ans a été 
atteinte hier soir d'un projectile 
d 'arme à feu dans le garage 
d'une tour d'appartements si­
tuée au 3040, boulevard Léves-
que, à Laval. La victime a étc 
transportée à l'hôpital où l'on 
ne craint pas pour sa vie. 

I M l i i i Vous comptez mettre la main sur une maison? 
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Santé : audiences publiques 
• Les audiences publiques sur la 
réorganisation des services de 
santé à Montréal commencent 
aujourd'hui à 9 h. Organisées 
par la Régie régionale de la san­
té et des services sociaux de 
Montréal-Centre, ces séances de 
consultation, intitulées Vers un 
nouvel équilibre, ont suscité un 
tel intérêt que deux jours ont été 
ajoutés aux trois déjà prévus. 

Jusqu'à jeudi, les audiences 
auront lieu à l'hôtel Holiday Inn 
Crowne Plaza Métro-Centre, si­
tué au 505, rue Sherbrooke Est. 
Vendredi et samedi, elles se 
transporteront à l'hôtel Com­
plexe Raycom, au 5100, rue 
Sherbrooke Est. 

Le réseau de la santé mont­
réalais doit réduire son budget 
de 190 millions sur trois ans, ce 
qui représente une réduction de 
5,7 p. cent de son budget annuel 

de 3,32 milliards.Le document 
de travail adopté le mois dernier 
par le conseil d'administration 
de la Régie parlait notamment 
de supprimer entre 500 et 1700 
lits sur les 8700 présentement 
disponibles dans les 35 hôpitaux 
de la région. 

La Régie projette d'investir 
davantage dans le service à do­
micile et les soins de longue du­
rée aux personnes âgées et les 
chirurgies d'un jour. Elle veut 
aussi augmenter les services al­
ternatifs en santé mentale. 

Au cours des prochains jours, 
une centaine de groupes, d'asso­
ciations et d'établissements dé­
poseront des avis ou des mémoi­
res sur le projet soumis par la 
Régie. 

Aujourd'hui, entre 9 h et 22 h, 
22 organismes doivent se présen­
ter devant le comité de la Régie. 
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Des membres de l'Association des propriétaires de bâtiments commerciaux du Québec, avec à leur tète Peter sergakis ( quatrième à 
partir de la gauche ), se sont rendus rue Peel. à la porte des studios de CKAC, pour rencontrer le maire de Montréal qui participait A 
rémission de radio de Gilles Proulx. 

Les propriétaires d'édifices commerciaux 
talonnent le maire pour abolir la surtaxe 
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• Invité à participer hier matin 
à l'émission de Gilles Proulx, le 
maire de Montréal, Pierre Bour­
que, a été accueilli, à son arrivée 
à la station de radio CKAC, par 
un petit comité formé de quel­
ques dizaines de membres de 
1 Association des propriétaires 
de bâtiments commerciaux du 
Québec.« M . Bourque a fait 
beaucoup de promesses. Il doit 
commencer à les réaliser ou on 
va perdre patience », menace Pe­
ter Sergakis. 

Affiche à la main et macaron 
au revers du paletot dénonçant 
les taxes — la surtaxe sur les im­
meubles non résidentiels plus 
particulièrement — le président 
de l'Association a échangé quel­
ques mots avec le maire Bourque 
avant son entrée en studio. 
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« Il faut qu'il tienne toutes ses 
promesses avant le prochain 
budget ( en novembre ) sinon on 
va le critiquer. Il m'a dit qu'il 
avait besoin de plus de temps, 
mais qu'il allait y voir. Nous 
avons encore confiance en l'ad­
ministration. Nous allons conti­
nuer à mettre de la pression », 
assure l'homme d'affaires mont­
réalais qui, du temps de Jean 
Doré, a organisé de nombreuses 
manifestations anti-taxes. 

« L'an dernier, il y avait 600 
commerces vacants à Montréal. 
Il y en aura 1850 cette année — 
une augmentation de 32,3 p. 
cent. L'an prochain, la situation 
se sera encore aggravée et ce 
sont encore les mêmes qui vont 
assumer le fardeau pour tout le 
monde. Il faut que le maire 
Bourque nous débarrasse une 
fois pour toutes de la surtaxe », 
indique Peter Sergakis. 

« Nous allons rester là jusqu'à 
ce qu'il baisse les taxes. Nous al­
lons a t tendre le temps qu'il 
faut », affirme Georges Wilner, 
un commerçant venu appuyer 
Peter Sergakis. « Il faut modifier 
l'équilibre fiscal et ne pas appli­
quer la taxe seulement aux hom­
mes d'affaires et aux commer­
çants. » 

L'émission de radio commen­
cée, M. Sergakis a aussi joint le 
maire Bourque au téléphone, 
pour lui reprocher en ondes 
d'avoir augmenté les dépenses 
de la Ville alors qu'il avait pro­
mis une réduction de 100 mil­
lions. 

« Nous proposons une baisse 
de cinq p. cent du budget pen­
dant les trois prochaines an­
nées », a déclaré Peter Sergakis. 

« Vous avez raison, il faut ré­
duire le budget », a convenu 
Pierre Bourque. «En 1996, il 
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Prochain tirage: 95-04-21 

T VA. LE R E S E A U DES T IRAGES DE L O T O QUEBEC 
Les modalités d encaissement des billets gagnants paraissent au verso des billet». 
En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle, cette dermére a profité. 

faut avoir un budget inférieur à 
celui de 1995. On va aller dans 
cet te d i rec t ion . le suis très 
conscient qu' i l faut réduire. 
L'évaluation, qui a beaucoup di­
minué, a eu un choc énorme sur 
le budget », a expliqué le maire. 

« U ne faut pas rêver en cou­
leurs. On va être là pour vous 
rappeler continuellement les 
promesses pré-électorales que 
vous avez faites et qui n'ont pas 
encore été réalisées. Il faut tou­
tes les réaliser, c'est sûr », a re­
pris le président de l'Association 
des propriétaires. 

« C'est clair qu'il faut arrêter 
le gaspillage », a répondu Pierre 
Bourque. 

Satisfaits de cet échange, les 
manifestants se sont calmement 
dispersés vers 12 h 20, une heure 
et demie environ après leur arri­
vée. 

Les Hell's feront 
des courses à 
St-Élie-d'Orfùrd 
Presse Canadienne 

SHERBROOKE 

• Après le « Sherbrooke ; Bike 
Show », les Hell's Angels s'ap­
prêtent à tenir leur « Sherbrooke 
Race Show », une compétition 
d'accélération qui doit réunir 
plusieurs motards à l'aéroport de 
Saint-Élie-d'Orford, le 20 mai 
prochain. 

Depuis trois ans, les Hell's 
cherchaient désespérément un 
site adéquat pour la tenue de 
cette compétition, après avoir 
été expulsés en 1992 des limites 
de la petite municipali té de 
Sainte-leanne de Pont-Rouge, 
non loin de Québec, où ils 
avaient l'habitude de se réunir 
dans une atmosphère de grande 
kermesse. L'événement a déjà at­
tiré quelque 6000 personnes là-
bas. 

Cette fois, les Hell's entendent 
utiliser la piste du nouvel aéro­
port de Saint-Ëlie, situé en bor­
dure de la route 220, pour pré­
senter des compé t i t ions de 
« drag car » et « bike drag » sur 
une distance d'un quart de mil­
le. Cette piste d'aéroport est de 
propriété privée et son aménage­
ment date d'environ un an. 

L'an dernier, durant la fin de 
semaine de la Fête du travail, 
des motards appartenant à des 
groupes affiliés aux Hell's sont 
venus « tester » îa piste de l'aéro­
port de Saint-Élie sans que per­
sonne n'en souffle mot. 

L'événement, qui aurait attiré 
une centaine de motards et de 
sympathisants, est passé inaper­
çu, notamment parce qu'il coïn­
cidait avec la tenue d'un des 
plus importants tournois de bal­
le lente en région. 

Or, le peu de publicité entou­
rant la compétition de moto au­
rait justement incité les Hell's à 
répéter l'expérience, mais cette 
fois en invitant tous leurs amis. 

Des affiches annonçant la te­
nue de cette compétition ont 
d'ailleurs été installées dans les 
bars contrôlés par les Hell's. Ces 
mêmes affiches ornaient aussi 
les murs de l'hôtel Delta lors du 
Sherbrooke Bike Show. 
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La Cour du Québec sera réorganisée pour améliorer son efficacité 
Un projet de loi du ministre de la Justice, sur un canevas offert par les juges eux-mêmes 
Y V E S B O I S V E R T 

• Dans un projet de loi déposé 
la semaine dernière à l'Assem­
blée nationale par le ministre de 
la lustice Paul Bégin, le gouver­
nement, à la suggestion des juges 
eux-mêmes, propose de simpli­
fier la hiérarchie de la cour, 
d'en améliorer la gestion et de 
mettre l'accent sur la polyvalen­
ce des juges. 

290 juges, 3 chambres 
La Cour du Québec regroupe 

290 juges nommés par le gouver­
nement du Québec. C'est le pre­
mier étage de l'organisation ju­
diciaire. Elle se divise en trois 
«< chambres » principalement : la 
chambre civile, la chambre cri­
minelle, et la chambre de la jeu­
nesse. 

C'est en 1988 que la Cour du 
Québec a été créée, pour regrou­
per sous une même autorité tous 
les juges nommés par le gouver­
nement provincial. On a fusion­
né alors l'ancienne Cour provin­
ciale, la Cour des sessions de la 
paix et le Tribunal de la .jeunes­
se pour en f a i r e autant de 
« chambres » d'une même cour. 

La chambre civile, dont fait 
partie la cour des petites créan­
ces, a compétence pour tous les 
litiges d'une valeur de moins de 
15000$ ( bientôt 30 000S ) . La 
chambre criminelle juge la très 
grande majorité des affaires cri­
minelles importantes au Québec 
( à l'exclusion des procès devant 
jury, réservés à la Cour supérieu­
re ; les affaires mineures sont ré­
servées aux cours municipales ) . 
La chambre de la jeunesse, en­
fin, siège dans les affaires de 
p r o t e c t i o n de la j eunesse , 
d'adoption et de délinquance ju­
vénile. 

S'ajoutent à ces trois cham­
bres principales celle de l'expro­
priation, le Tribunal du travail, 
le Tribunal des droits de la per­

sonne et le Tribunal des profes­
sions, dont les membres sont 
aussi juges de la Cour du Qué­
bec. 

Par comparaison, la Cour su­
périeure du Québec compte en­
viron 160 juges nommés par Ot­
tawa. Elle entend les affaires 
civiles les plus importantes, les 
affaires matrimoniales ( divorce, 
garde d'enfants ) , les procès cri­
minels devant jury en plus de 
« surveiller » l'action des juges 
de la Cour du Québec et des tri­
bunaux administratifs. Lawrence 
Poitras en est le juge en chef. 

Par-dessus ces deux tribunaux 
se trouve la Cour d'appel du 
Québec, qui compte 19 juges 
nommés par Ottawa pour exami­
ner les jugements des cours infé­
rieurs. C'est le plus haut tribunal 
de la province, et son juge en 
chef ( Pierre Michaud ) porte 
pour cela le titre de « juge en 
chef du Québec » . Finalement, 
au sommet de la pyramide judi­
ciaire se trouve la Cour suprême 
du Canada, dont les neuf juges 
«c arrêtent » le droit au pays. Le 
juge en chef Antonio Lamer est 
le « juge en chef du Canada » . 

Nouveau patron 
Revenons à la case départ. 

Lors de la fusion de 1988, le 
juge Albert Gobeil a été nommé 
juge en chef de la Cour du Qué­
bec pour un mandat non renou­
velable de sept ans qui prend fin 
le 31 août 1995. On entend pro­
fiter de la nomination du nou­
veau patron pour revoir l'organi­
sation de la cour. 

La hiérarchie de la Cour du 
Québec est un peu compliquée à 
l'heure actuelle : un juge en chef 
au sommet de la pyramide, assis­
té par deux juges en chef « asso­
ciés » ( un à Montréal, un à Qué­
bec ) , six juges en chef adjoints 
répartis dans chacune des cham­
bres à Québec et Montréal, et 20 
juges coordonna teur s dans 
( presque ) chaque palais de justi-

Le ministre de la Justice Paul Bégin amorce une réforme de la magistrature au Québec. 

LE SOMMET DE LA PYRAMIDE JUDICIAIRE AU QUÉBEC 

Le juge Antonio Lamer, à la tète Le juge Pierre Michaud, chef de Le jue Lawrence Poitras dirige 
de la Cour suprême du Canada, la Cour d'appel du Québec. la Cour supérieure du Québec. 

ce pour voir à l'affectation au 
quotidien... 

On fera le ménage dans tout 
cela : il n'y aura plus qu'un juge 
en chef associé, et trois juges en 
chef adjoints ( un dans chaque 
chambre ) . Le juge en chef asso­
cié travaillera au même en en­

droit que le juge en chef, c'est-à-
dire Québec, dorénavant. Les ju­
ges en chef adjoints n'auront 
qu'un pouvoir de conseil auprès 
du juge en chef. Les juges coor-
donateurs passeront de 20 à 10, 
et répendront directement au 
juge en chef. 

Il y a en ce moment deux di­
rections à la Cour du Québec : 
une à Montréal, où siègent le 
juge Gobeil et un de ses associés, 
et une autre à Québec, où se 
trouve l'autre associé. On élimi­
nera ces divisions. 

« En recommandant l'unifica­

tion, on a voulu éviter que ne se 
développe éventuellement deux 
façons de faire, avec des pou­
voirs et des privilèges parallè­
les » , explique le juge Gobeil , 
qui a formé un comité pour re­
voir l'organisation de la cour. 

Les dix juges coordonateurs, 
en région, auront plus de pou­
voirs. « Ce sont eux qui sont sur 
le terrain et qui savent ce qui se 
passe au jour le jour » , explique 
le juge Gobeil. 

Fait intéressant, qui montre 
un souci de suivre de près la 
productivité des magistrats : les 
juges coordona teur s auront 
l'obligation, au moins deux fois 
par année, de faire rapport au 
juge en chef sur les trois points 
suivants : le nombre de jours où 
la cour a siégé, ainsi que le nom­
bre d'heures consacrées aux af­
faires en moyenne ; le nombre 
de causes entendues ; l'état des 
délais. 

La nouvelle loi donnera plus 
de pouvoirs au juge en chef pour 
affecter «des juges d'une chambre 
a une autre, en cas de besoin. 

« Dans les grands centres, il y 
a de bonnes chances pour que la 
spécialisation demeure la règle » , 
explique le juge Gobeil. Cepen­
dant, déjà, en région, les juges 
sont appelés à siéger tant au cri­
minel qu'au civil . Cela se fera 
apparemment de plus en plus. 

Les juges de la Cour du Qué­
bec ont juridiquement la compé­
tence pour toutes les chambres. 
Mais la pratique voulait jusqu'à 
maintenant qu'ils soient « affec­
tés » dès leur nomination à une 
chambre en particulier. L'affec­
tation, dorénavant, sera une af­
faire d « eff icaci té et de be­
soins » , dit le juge Gobeil. 

Le juge Gobei l aimerait en 
fait que le gouvernement laisse 
complètement tomber l'affecta­
tion au moment où un juge est 
nommé, et que cela soit du res­
sort du juge en chef. 

La loi doit entrer en vigueur 
le 1 e r septembre. 

« 
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Des pompiers volontaires examinent ce qui reste de leur caserne détruite par le feu hier à Sainte-Clothilde de Chàteauguay. 

Pompiers cherchent caserne... qui a brûlé 
À Ste-Clothilde, un serv/ce d'incendie qui recommencera... au bas de l'écheile 
Y A N N P I N E A U 

• La caserne des pompiers vo­
lontaires de Sainte-Clotilde-de-
Châteauguay a complètement 
brûlé hier sous les yeux des 
vingt pompiers de la petite loca­
lité située à une quarantaine de 
kilomètres au sud-ouest de Mon­
tréal. 

Des voisins de la caserne ont 
aperçu les premières flammes 
vers 10 h 30 et ont aussitôt aler­
té les pompiers qui n'ont pu que 

se dépêcher d'appeler leurs collè­
gues de la municipalité voisine 
de Saint-Chrysostome. 

« Nous avons essayé d'entrer 
dans la caserne pour récupérer 
du matériel, mais il y avait trop 
de fumée et de flammes pour 
faire quoi que ce soit » , a dit 
hier soir le chef des pompiers de 
Sa in te -Clo t i lde , Emile Dai-
gneault. 

Tout . "îatériel des pompiers 
et les cinq véhicules de lutte 
contre les incendies, dont un ca­

mion-citerne et une auto-pompe, 
ont été calcinés. Hier, on igno­
rait encore la cause du sinistre. 
La Sûreté du Québec a été char­
gée de l'enquête. 

Après le départ des pompiers 
de Sa in t -Chrysos tome, vers 
13 h 00, les pompiers de Sainte-
Clotilde se sont réunis pour ten­
ter de déterminer les mesures à 
prendre. 

« O n regarde avec la munici­
palité ce qu'on peut faire, a indi­
qué M. Daigneault. Tout le mon-

ACURA VOUS DEFIE DE TROUVER MIEUX. 

ACURA GABRIEL 
4648. boul. St-Jean. 
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696 7777 
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de avait mis du sien dans cette 
caserne et on avait une bonne 
collaboration avec la municipali­
té. » 

Le chef des pompiers ne sait 
pas encore combien de temps il 
faudra pour reconstruire une ca- . 
serne et racheter du matériel, ; 
mais il sait qu ' i l s 'agit d'un 
grand défi. 

« Quand on recommence au 
bas de l'échelle, il manque tou­
jours quelque chose, mais on va 
y arriver » , ajoute-t-il. 

Une scierie 
crée la 
bisbille chez 
les Cris 
Presse Canadienne 

• La construction d'une scierie 
par Domtar et des entrepreneurs 
cris soulève la controverse dans 
la réserve de Waswanipi , au 
Nouveau-Québec. 

Alors que les promoteurs de 
ce projet de 6 millions $ y voient 
la création de 70 à 80 emplois à 
temps plein pour les Cris de 
Waswanipi, aux prises avec un 
taux de chômage de 60 p. cent, 
les opposants pensent plutôt que 
la coupe à blanc des conifères 
menace les lieux de trappe et 
leur mode de vie traditionnel. 

« C ' e s t un confl i t ent re la 
culture et le développement » , a 
expliqué hier Sam Gull, membre 
du conseil des jeunes de Waswa­
nipi. 

Il soutient que les promoteurs 
ont manipulé les gens afin d'ob­
tenir leur approbation. 

Cependant, son cousin Peter 
Gull, président de Mishtuk, a dit 
que sa compagnie forestière et le 
conseil de bande essaient depuis 
des années d'attirer une scierie 
et que cela avait fait l'objet de 
nombreuses assemblées généra­
les. 

Il a affirme que les résidants 
avaient voté deux fois — à 80 et 
79 p. cent — en faveur de l'im­
plantation d npe scierie. , 

y 
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âk | FOURRURES J 

Aletandor 
A.Giguère 

DEUX NOMS UNE RÉPUTATION 

VOTRE MANTEAU V 
GARDERA BIEN AU 
CHAUD SI VOUS LE 
GARDEZ 

ALEXANDOR GIGUERE V O U S 
INVITE À COMPARER: 
| GRANDS MAGASINS ET 
AUTRES FOURREURS 

ALEXANDOR] 
«GUÈRE 

VOUTES RÉFRIGÉRÉES SPÉCIA­
LEMENT POUR LES FOURRURES ? OUI 

NETTOYAGE, LUSTRAGE ET 
CONDITIONNEMENT 
FAITS SUR LES LIEUX ? OU! 

RÉPARATIONS FAITES SUR LES 
LIEUX PAR NOS 
FOURREURS EXPERTS ? OUI 

REMODELAGES ET 
TRANSFORMATIONS FAITS 
PAR DES PROFESSIONNELS 

I DE LA FOURRURE 
9 • OUI ^ 

I ASSURANCES AVEC VALEUR 
DE REMPLACEMENT 
- DONC UNE PLUS GRANDE 

I PROTECTION DE VOTRE 
| INVESTISSEMENT 

9 • 

AVEC L'ARRIVÉE DU PRINTEMPS, VOTRE FOURRURE 
DEMANDE LES PLUS GRANDS SOINS. 
NOUS PROTÉGEONS VOS PRÉCIEUX VETEMENTS 
DE FOURRURE CONTRE LA CHALEUR ET 
L'HUMIDITÉ DANS NOS SALLES CONTRÔLÉES 
POUR CONSERVER LEUR LUSTRE ET LEUR 
BEAUTÉ NATURELLE. 

A VOTRE CONVENANCE: 
CUEILLETTE GRATUITE 
(514) 288-1119 

A f FOURRURES Ê 

Alexandor 
A.Giguère 

DEUX NOMS UNE RÉPUTATION 

2217721 -328 4 

2055, rue Peel, rez-de-chaussée, 
Montréal 

PHOTO AP 

Ordure pudique 
Kelko Yoshlda, 32 ans, employée dans une usine de vê­
tements de Tokyo, exhibe son invention, la « culotte 
miracle ». L'administration municipale a récemment dé­
crété que les résidants devaient utiliser des sacs à dé­
chets transparents, source d'embarras pour beaucoup 
de femmes qui répugnent désormais à Jeter aux ordu­
res leurs vieilles culottes. Mais l'Invention de Mlle Yoshl­
da va mettre un terme à ces appréhensions puisque sa 
culotte miracle se désagrège lorsqu'on la trempe dans 
de l'eau bouillante... 

Je mérite le taux d'intérêt le plus bas sur ma carte de crédit 

Je mérite une cotisation annuelle minime. 

Je mérite de payer seulement pour les services que f utilise. 

Je mérite qu'on m'explique toutes les conditions. 

Je mérite une plus grande marge de manœuvre financière. 

\ o u s mérite/ du crédit sur mesure. 

niniiuia Sco lia 

Vous méritez une plus grande liberté 

financière, sans être condamné à payer des 

intérêts déraisonnables sur 

votre carte de crédit. 

Vous méritez la carte V I S A * minima de la 

Banque Scotia. Son taux d'intérêt de 12.9% 

e s t , et restera toujours, le plus bas au pays.1 

De plus, quand vous recevez votre carte V I S A 

minima, vous pouvez profiter au maximum 

d e s e s avantages en y transférant le solde de 

vos autres cartes. 

Passez à la Banque Scotia. Vous pourrez 

vous procurer notre nouveau guide Comment 

obtenir du crédit sur mesure. Vous découvrirez 

à quel point nous voulons mériter votre 

confiance. 

Pour connaître la succursale la plus 

proche, téléphonez au 1 800 667-0161. 

La mafia jugée 
en bloc pour 
l'attentat 
contre Falcone 
Agence France-Presse 

,, r . r v 

ROME 

• Les plus dangereux responsa­
bles de la mafia sicilienne dont 
son chef suprême Toto Riina, se­
ront jugés en bloc lors du procès 
des assassins du plus célèbre juge 
anti-mafia Giovanni Falcone, 
qui s'ouvre demain à Caltanisset-
ta ( centre de la Sicile ) et de­
vrait durer un an et demi. 

Lors d'une première audience 
formelle, le 21 février, l'affaire 
avait été renvoyée au 19 avril 
pour juger ensemble 41 mafieux, 
parmi lesquels figurent les plus 
importants chefs de la mafia si­
cilienne, dont huit sont toujours 
en fuite. Les magistrats de Calta-
nissetta s'attendent à ce que 
Toto Riina soit présent mercredi 
bien qu'il ait la faculté de refu­
ser de venir. 

Après les questions prélimi­
naires, le juge Paolo Giordano 
reconstituera, devant le tribunal-
bunker construit dans la prison 
de Caltanissetta spécialement 
pour les procès de mafia, la jour­
née du 23 mai 1992. 

Le juge palermitain Falcone et 
son épouse Francesca Morvil lo 
étaient arrivés à l'aéroport de 
Palerme en provenance de Rome 
où le magistrat avait été muté 
un an auparavant. Quelques mi­
nutes après, il se dirigeait vers 
Palerme au volant de sa voiture, 
précédé par un véhicule de la 
police, lorsque celui-ci avait sau­
té sur une charge télécomman­
dée d'une demi-tonne de T N T 
placée dans une conduite souter­
raine traversant l'autoroute au 
lieu dit de Capaci. Trois hom­
mes de l'escorte et l'épouse du 
juge, elle aussi magistrat, avaient 
été tués. À cause d'une légère er­
reur de minutage, c'est la voitu­
re de l'escorte qui avait explosé 
tandis que celle du juge était 
frappée par l'onde de choc. Si le 
juge Falcone avait respecté les 
consignes de sécurité, en laissant 
conduire son chauffeur qui, assis 
à l'arrière, a survécu, il aurait 
été épargné. 

L'enquête lancée tous azimuts 
par le parquet de Caltanissetta et 
dirigée par un magistrat très dé­
terminé, Ilda Boccassini, a per­
mis d ' ident i f ier , en un an et 
demi, tous les exécutants de l'at­
tentat. Il s'agit d'une première 
en Italie où on enquête encore 
aujourd'hui sur les attentats ter­
roristes de la fin des années 
1960 et des années 1970. 

Grâce aux révélations de 49 
repentis, les juges ont pu re­
construire l'opération complexe 
montée par la mafia, et com­
manditée par la coupole, son or­
gane de direction, pour se débar­
rasser de son ennemi numéro 
un, le juge Falcone, qui avait 
réussi à percer le secret de l'or­
ganisation criminelle protégée 
jusque là par l'omerta ( loi du si­
lence ) . Par sa personnal i té 
rayonnante et sa force de con­
viction, Falcone avait réussi, à 
partir de 1984, à faire parler le 
plus célèbre des repentis Tom-
maso Buscetta, et comprendre 
ainsi son organisation très hié­
rarchisée et le rôle central de 
Toto Riina. 

Au début du procès, qui n'en­
trera dans le vif du sujet qu'a 
partir du mois de mai et durera 
environ un an et demi, un film 
vidéo de plusieurs heures sera 
présenté pour illustrer l'exposi­
tion générale des faits. Des con­
versations téléphoniques inter­
ceptées entre deux membres du 
commando commentant l'atten­
tat, seront entendues, a expliqué 
à l 'AFP le substitut du procu­
reur, Luca Tescaroli. Au cours 
de ce procès fleuve, 680 témoins 
seront entendus dont deux ex­
ministres de la justice, Claudio 
Martelli et Alfredo Biondi, et 
notamment le plus célèbre ex-
magistrat italien Antonio Di Pie-
tro. 

La police 
recherche le 
no 2 d'Aoum 
Agence France-Presse 

TOKYO 

• La police est en train de con­
centrer ses recherches au sein de 
la secte Aoum de la Vérité su­
prême, sur le numéro 2 de la 
secte qui est en fuite, et qui au­
rait été à la tête du commando 
ayant perpétré l'attentat meur-
tier dans le métro de Tokyo, an­
nonçait hier la presse locale. 

Selon le quot idien Sankei 
( conservateur ) , la police suspec­
te fortement ce chef dans les 
coulisses d'avoir dirigé l'attaque 
du 20 mars au gaz toxique sarin, 
dans le métro de Tokyo, tuant 
12 personnes et blessant 5500 
autres. 

Un officier de la police s'est 
refusé à commenter cette infor­
mation. 

Les journaux n'identifient pas 
le numéro 2 qui se fait surnom­
mer ministre de la construction. 
La police était en train d'interro­
ger d'autres responsables de la 
secte en détention, afin de le lo­
caliser. 

Selon l'agence Kyodo, le nu­
méro 2, qui est âgé de 45 ans, a 
joué un rôle clef dans une tenta­
tive, l'année dernière, de doter 
la secte, notamment d'un héli­
coptère ec d'un char d'assaut, en 
passant par la liaison russe. • 

f 
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PHOTO SYLVAIN GAUVREAU, cottêboration spéciale 

Meurtre a GreentteM Paru 
Le corps d'un homme de 40 ans, tué d'une balle à la tète, a été trouvé dimanche après-
midi dans son appartement de l'Immeuble Le Fontana, situé au 532, rue Victoria, à 
Creenfleld Park, sur la rive sud de Montréal. Les amis de Jean-Marc Juster étalent sans 
nouvelles de lui depuis déjà quelques Jours. Pour savoir ce qui se passait, l'un d'eux 
s'est rendu vers 15 h chez le quadragénaire qui vivait seul avec ses deux chats. Complè­
tement vêtue, la victime, qui était sans antécédent Judiciaire, gisait par terre. Les poli­
ciers de Creenfleld Park, assistés de leurs confrères de la Sûreté du Québec, n'ont pas 
relevé de traces d'effraction. Ils excluent la thèse du suicide puisqu'ils n'ont pas retrou­
vé d'arme à feu aux côtés du mort. Une autopsie devait être pratiquée hier matin. 
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harman kardon 

i i i i i i ï i 

harman kardon 

HK3350 

Récepteur stéréo 
AM/FM 
pour la puissance 
d'un son net et pur 

FL8400 

Lecteur 
multidisque 
pour plusieurs 
heures de musique 
consécutives 

Haut-parleur BostonAcoustics 
HD8 pour la clarté des sons graves 

audio centre 
Montréal: 5260 Sherbrooke ouest, 482-4420 

Brossard: 8080 boul. Taschereau ouest, 466-1999 
Laval: 1970 boul. Le Corbusier, 687-3627 
Ottawa: 1493 Merivale Road 723-2923 
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INTEGRA 95 ÉDITION SPÉCIALE 

INCLUANT 
JUSQU'À $ 

LE MOOÉLE PEUT 
DIFFERER 

3 500 
D'ACCESSOIRES 

w GRATUITS 
ANJOU - MONTREAL LAVAL - RIVE-NORD 

OUVERT DU 
LUNDI AU VENDREDI 

JUSQU'A 21H 

7«t, 
MÉTHOrOUTUI EST 

AIMU, HMTRtlL 

TEL : 354-8811 

A C U R A A C U R A 2SS, SOUL 
DE Ll SfJMEMK 

BLUmUE 

T E L 435-4455 

PAYONS MAXIMUM POUR VOTRE ÉCHANGE 
TOUTES MARQUES ACCEPTÉES 

A C C O R D LX 1995 
psf17995 $ 

T.T.P. en sus 

A M E 

H O i s r A 

130, RUE DUBOIS 
ST-EUSTACHE 
(voie de service de la 640) 

| 491-0440 Mtl: 875-1919 

OUVERT 
IB LBRfil 

AU VERDREBI 
jaswà 211 

PAYONS MAXIMUM POUR VOTRE ÉCHANGE 
TOUTES MARQUES ACCEPTÉES 

* Bail 48 mois, taxes en sus. comptant ou 
échange équivalant a 2 000 S. allocation #e 
96 000 km. 

M7726?»5 

LE «PATH» OU LA «MAX» 
PATHFINDER XE 1995 MAXIMA 1995 

PAR MOIS* 

UTILISATION M M O » 
TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS 

HAMEL 
N I S S A N 

801, boul. Arthur-Sauvé 
SAINT-EUSTACHE 

OUVERT 
DU LURBI {£/ 

Al VEMREH p 
JUSQU'À 21» ^ T J - ^ 

5"s 

PAYONS MAXIMUM POUR VOTRE ÉCHANGE cX^^&xrttfssiï 
TOUTES MARQUES ACCEPTEES 

comptant oir échange 5 000 S. Valeur 
résiduelle garantie, allocation 24 000 km par 
année. 7 du km excédentaire. 

Sachez identifier le diabète. 
Dès maintenant. 

Si vous reconnaissez un de ces symptômes, agissez ! 

Car si vous ou quelqu'un de votre entourage a éprouvé un de ces signes précurseurs, 
il peut s'agir de diabète. 

Depuis 40 ans, l'Association Diabète Québec poursuit sans relâche sa lutte contre le 
diabète par le financement de la recherche, l'information et l'aide personnalisée aux 
personnes diabétiques. 

Si vous desirez en connaître davantage sur le diabète 
consultez votre association locale ou écrivez a 

\ \ N o t i.it ion Diabète QucbtC CittS 
5635, rue Sherbrooke Est 
Montréal (Québec) H1N 1A3 

SOIGNER, 

C'EST 

BIEN. D I 4 B E T E 

Q I E I E C 

PREVENIR, 

C'EST 

MIEUX. 

Syapténti éw ëlibèto : | 

• AigfiiBlitlon du volimi tt dt 
la Iréqitnct dis urlnis 

|a Soll iatiisi 

• Film tii|érét 

• Amiiirlssiniiil 

• Soniolioci 
1 • Fallut 

t • Cicatrltattea lu i t 

• Sicbiritta la la paaa 

1 • Visio» aailroiiliéa 

1 • lalacllaa dis orfaaaa f taltaii 

lD Picotimiats aïs doigts 
al aai orteils 

• Ctatjtant dt caratttra 

LUNDI VOIR 

8 

10 

30 

11 
Chaque semaine, 
* Source: NADbank* 93 

* 

rejoint efficacement 919 400 lecteurs* de qualité. 
En matière d'emploi. La Presse souscrit a-j principe d'equttè entre les femmes et les hommes 

» 
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Téléphone portatif 
Motorola 

Cantel vous fait une offre sans pareille : obtenez 

un téléphone cellulaire GRATUIT1 en vous abon­

nant pour un minimum d'un an à n'importe 

quel programme* de Cantel! 

Téléphone portatif Motorola 

Solide et résistant 

• Pile procurant 70 minutes de 

L temps de conversation 

• Conçu pour travailler aussi 

I dur que vous 

Procurez-vous un téléphone Flip DPC 550 de 

Motorola, dune valeur de plus de 300 $*. et vous 

aurez en main votre meilleur atout en affaires. 

Suffisamment petit et léger pour se glisser dans la 

poche, il ne pèse que 9.9 onces. 

Le Flip 
de Motorola 

Pour 49,95 $* par mois, obtenez : 
• Un téléphone Motorola DPC 530. 

qui vous appartient1! 

• Appels locaux illimités le week-end. sans frais 
• 30 minutes d'appels locaux gratuits par mois 

• 50 e la minute, appels locaux supplémentaires 

Le Micro Digital Lite™ de Motorola : la plus récente 

innovation en téléphonie numérique. Dune valeur de 

plus de 700 $*. ce téléphone est doté des fonctions 

suivantes : VibraCall™ Turbo Dial™. 110 positions de 

mémoire alphanumérique et Alpha Nametag™. 

Compact et profilé (7,9 onces), il vous offre la clarté du 

numérique et vous assure la confidentialité de vos 

appels. Le partenaire idéal des gens d'affaires! 

TM Le Micro Digital Lite 
de Motorola 

Pour 59,95 S* par mois, obtenez : 
• Un téléphone Micro Digital Lite™ de Motorola, 

oui vous appartient"! 
• Appels locaux illimités le premier mois, sans frais 

• 50 minutes d'appels locaux gratuits par mois 
• Appels locaux illimités le week-end. sans frais 

• 50e la minute, appels locaux supplémentaires 

Kci lSe ig l ieZ-tOUS 
sur nos 

MM ('avertisseurs 

Cantel : chef de file sur toute la ligne ! 
En fait nous sommes le seul réseau national de téléphonie cellulaire numérique 

aû  pays, vous assurant ainsi clarté et confidentialité dans vos communications 

d'affaires. El fidèle à son rôle de pionnier. Cantel ne cesse d'innover avec des ser­

vices optionnels tels que la Commande vocale™ et l'Indicateur de messages en 

attente**. Grâce à des téléphones de fine pointe, des forfaits de temps d'antenne 

souples, un service à la clientèle hors pair et un réseau d'envergure nationale. 

Cantel démontre bien son engagement en matière de qualité en affaires. Vous 

recherchez le nec plus ultra en téléphonie cellulaire? Vous le trouverez chez 

Cantel. La seule chaîne nationale de centres de communications, où des 

spécialistes vous renseigneront 

adéquatement sur l'avantage 

numérique. 

Rendez-vous sans tarder chez un dépositaire agréé : 

MONTRÉAL 
5496, rue Notre-Dame Es! 
(514) 254-5454 
2360, rue Notre-Dame Ouest 
(514) 983-1666 
770, rue Notre-Dame Ouest 
(514) 875-9512 
1247. av. du Collège McGill 
(514) 871-1871 
BROSSARD 
7005, bout Taschereou. bur 150 
(514) 926-311 1 

DR UMMOND VILLE 
1565, boul. Lemire 
(819) 4780851 
GAT1NEAU 
360, boul. Maloney Ouest, DUT. 1 
(819) 663-8580 
GRANBY 
99, rue Bouchard 
(514) 777-6612 

JOUIR 
517, rue St-Chodes Borromee Nord 
(514) 755-5000 

CARTEL Cent res de 
c o m m u n i c a t i o n s 

LAVAL 
379. boul. Curé4.abelle 
(514) 622-0303 
1696, boul. des Laurentides 
(514) 629-6060 
3364, boul Saint-Martin Ouest 
(514) 6822640 

REPENDGNY 
110, boul. Industriel 
(514) 581-4666 
ST-HUBERT 
3399, boul. Taschereou 
(514) 676-3963 
ST-JEROME 
116, boul. du Carrefour 
(514) 4383543 
ST-IAURENT 
6315, ch. Côtedeiiesse, bur. 102 
(514) 738-3833 

ST-lÉONARO 
5954, boul. Métropolitain Est 
(514) 257-8826 
ÎIRREBONNE 
1257, boul. des Seigneurs 
(514) 964-1964 
TROIS-RIV1ÈRES 
5335, boul. des Forqes 
(819)372-5000 

t|». i,.| l. nhnne nort »til Motorola Ml KraUtM lorsque le programme choisi n inclut pas delà un téléphone cellulaire, ttrnpfrmul minimum de trois (3) ans. •Cette offre s adresse uniquement aux nouveaux abonnés, sous reserve 
d approbation de crédit I rate en M I S mise en Bervhr ,„ , , s au s\steme appels interurbainv MI-VU « de déplai emenl MT\I< es optionnel et taxes. Offre disponible seulement chez les détaillants participants. La valeur Mjggerêe du téléphone 
est basée sur le prix de détail du marché. F M f dt ifelltallon anticipée applicables. Offre en vigueur |usqu au M mai I9ï* 

t t 
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Le Japon se trouve confronté à 
un grand tournant de son histoire 

SURPLUS D'INVENTAIRE • SURPLUS D' INVENTAIRE • SURPLUS D'INVENTAIRE 

Agence France-Presse 

TOKYO 

• Cinquante ans après la fin de 
la guerre, le lapon se retrouve 
confronté à une série de graves 
problèmes politiques, économi­
ques et sociaux qui, selon cer­
tains analystes, annoncent un 
grand tournant dans son histoi­
re. 

Une récession qui a duré 40 
mois, un tremblement de terre 
qui a fait 5 500 morts à Kobé en 
janvier, un gouvernement de 
coalition qui donne des signes 
de paralysie et l'attentat au gaz 
sarin dans le métro le 20 mars 
ont fait naître un sentiment 
croissant de doute sur l'avenir 
du pays. 

Souvenirs douloureux 
Sur le plan international, à 

l'approche du 50* anniversaire 
de sa reddition, le lapon n'a tou­
jours pas réussi à définitivement 
tourner la page avec ses voisins 
sur les horreurs commises par 
ses soldats dans la région entre 
1937 et 1945. Ce sujet continue 
en outre de diviser les Japonais. 

• 
« Cinquante ans après, c'est 

un peu comme si nous étions de 
nouveau en guerre, une guerre 
différente, mais qui annonce 
peut-être un changement radical 
de notre système », souligne Aki-
ra Hase, directeur de l'Institut 
Dentsu de recherche sur les 
sciences humaines. 

«c Lorsque cette guerre-là sera 

finie, le lapon ne sera sans doute 
plus comme avant », ajoute-t-ii. 

Le lapon qui a fait preuve 
pendant des décennies d'une in­
solente santé économique et fi­
nancière, se hissant au niveau 
envié de deuxième puissance 
économique de la p lanè te , 
éprouve depuis le début de l'an­
née de grandes difficultés à s'ex­
traire de trois ans et demi de ré­
cession. 

L'irrésistible envolée du yen, 
les frictions commerciales qui 
continuent avec les États-Unis et 
l'incapacité du lapon d'adopter 
de profondes réformes structu­
relles pour ouvrir son marché 
freinent la reprise, certains éco­
nomistes n'excluant pas que 
l'économie nippone ne retombe 
dans la récession. 

Paralysie néfaste 
L'arrivée au pouvoir fin juin 

1994 d'un gouvernement de coa­
lition regroupant le parti socia­
liste et les conservateurs du parti 
libéral-démocrate ( PLD ), enne­
mis pendant près de 40 ans, 
constitue pour nombre de com­
mentateurs politiques japonais 
une paralysie du pouvoir néfaste 
aux réformes nécessaires. 

Le séisme de Kobé, le 17 jan­
vier, a infligé un grand choc 
psychologique à la population, 
brisant le mythe d'un pays où 
les technologies les plus avan­
cées du monde seraient capables 
de triompher de la nature. 

Ressenti par les Japonais su­
perstitieux comme un mauvais 

Le service 

InfoBref Bell 
Le téléphone le plus lu... Le quotidien le plus écouté! 

PQ 
I 

oo 

NOUVEAU 

Service rapide GRATUIT* acces­
sible 24 heures sur 24 , 7 jours 
par semaine, à l'aide d'un télé­
phone à clavier. 

Pour entendre le contenu de ces diffé­
rentes rubriques, composez le 
8 7 5 - 2 3 5 5 . Puis, au son de la voix, com­
posez le code à trois chiffres correspon­
dant à la rubrique choisie. Pour sortir 
rapidement de l'une de ces rubriques, 
faites le 33 puis, au son de la voix, 
appuyez sur le 9. Vous pourrez alors 
choisir une autre rubrique. 

• Dans la zone J'apptt lontlc seulement 

Nouvelles en bref 
La Une: 110 
Nouvelles locales : 120 
Nouvelles sportives : 130 
Nouvelles économiques: 140 
Nouvelles nationales 
et internationales: 150 
Arts et spectacles: 160 
En primeur: 170 

Éditoriaux 210 
Question du jour 220 

Info-Affaires" Bell 
À surveiller cette semaine : 311 
Causeries et conférences d'affaires : . 321 
Perfectionnement en gestion: 331 
Finance et comptabilité : 341 
Marketing, communication, 
vente et service à la clientèle: 351 
Production, qualité, 
environnement et technologie: . . . 361 
Ressources humaines et formation : 371 
informatique: 381 

Questions d'affaires 
Réponses d'affaires 
5 choix de chroniques disponibles : . 410 

Produits et services de Bell.. 520 

Services de La Presse 
Service des abonnements: 610 
Annonces classées : 620 
Publicité: 630 
Rédaction : 640 
Information sur les concours: 650 
Renseignements généraux : 660 

< f t > 
INFOARTS Bell 
À surveiller cette semaine: 710 
Danse: 720 
Musique et art lyrique: 730 
Théâtre: 740 
Variétés et humour: 750 
Expositions et musées: 760 
Service personnalisé (accès direct) . . 770 

présage, il a en même temps mis 
en lumière les graves carences 
d'une administration toute-puis­
sante qui a été très lente à orga­
niser les secours. 

L'attentat au gaz de combat 
commis à une heure de pointe le 
20 mars dans le métro a infligé 
un nouveau traumatisme, faisant 
tomber l'autre mythe d'un lapon 
qui serait un îlot à l'abri de la 
violence et du terrorisme. 

Les découvertes incroyables 
des enquêteurs sur la secte 
Aoum Vérité suprême, qui avait 
réussi à recruter des étudiants 
brillants sortant des meilleures 
universités, ont en même temps 
fait prendre conscience aux Ja­
ponais de l'existence d'une crise 
de société, en particulier dans la 
jeunesse. 

Rejet 
Le succès des nouvelles sectes, 

qui coupent leurs membres du 
monde extérieur, parait illustrer 
un rejet de la société relative­
ment nouveau dans le pays le 
plus prospère en Asie, où le con­
sensus est une valeur cardinale 
et où la classe moyenne est très 
largement majoritaire. 

« Beaucoup de nuages s'accu­
mulent au-dessus du lapon. Qui 
sait ce qui va se passer lorsqu'ils 
crèveront », déclare Naoko Futa-
mi, une professeur d'université. 

« Les Japonais ne croient plus 
en rien. Pour la première fois 
depuis la fin de la guerre, ils 
commencent à avoir peur de 
l'avenir », dit-elle. 

NCAB» 
E VOITURE! 

GM 
NEUVES 

Prix de départ 

• 33 Géo métro 
• 7 Cavalier 
• 1 Corvette 
• 5 Cadillac 
• 10 O Jdsmobile Achieva 

0/ de moins 
/ O que le prix 

de détails suggéré 

1 Chevrolet Lumina 
3 Lumina Van APV 
5Tradcer 
SCorsica 
3Beretta 

• 9 OWsmobile Cutlass Sopreme* 18 Camions (Astro et Pick-Up) 

TOTAL: 100 VOITURES A LIQUIDER ! 

Cet encan est organisé par 
ENCAN NATIONAL L C (INFO 963-1157) 
pour LALONDE CHEVROLET GEO OLOSMOBILE 
CADILLAC CAMION dans le but de liquider 
un surplus d'inventaire. 

CONDITIONS:  
• Dépôt obligatoire de 10% en argent 

ou échange équivalent 
• Venez faire approuver votre crédit 

du 17 au 21 avril 
• Lettre de crédit acceptée 
• Financement sur place 

HEURES DE VISITES 

Le prix de départ pour l'encan et te prix de détail 
suggéré seront inscrits sur chaque voiture au 

4411 boul. de la Concorde. Laval. 
Tél.: (514)3244411 

SAMEDI 15 Avril de 9h00à 18h00 
DIMANCHE 16 Avril de 9h00à 18H00 
LUNDI 17 Avril de 9h00à 21h00 
MARDI 18 Avril de 9h00à 21h00 
MERCREDI 19 Avril de 9h00à 21h00 
JEUDI 20 Avril de 9h00à 21h00 
VENDREDI 21 Avril de 9h00à 15h00 
Venez voir les voitures qui seront encentées. 

L'encan aura lieu le 21 avril de 16h00 à 21h00 
au 4411 boul. de la Concorde à Laval 

SURPLUS D'INVENTAIRE • SURPLUS D' INVENTAIRE • SURPLUS D'INVENTAIRE 

Assurances générales 
des caisses Desjardins 

présentent 
. . . . . . . . • • 

Première partie 
En vedette : l'assurance 

auto Desjardins 
dans 

J j J 
• 

-UJ 

Deuxième partie 
En vedette : l'assurance 
habitation Desjardins 

dans 

pr ix 

ssurex aujourd'hui votre auto 
fiez Desjardins et... 

n confirmant également votre intention de souscrire votre assu 
ance habitation, même si elle ne prend effet que plus tard, nous vou 

garantissons le prix et vous aurez droit immédiatement aux privilèges! 
de l'Avantage double contrat Desjardins : 

L 'option Bonne route sans frais 
Un complément de six protections supplémentaires à toute épreuve pour 
votre auto, une valeur moyenne de 60 $ par année. 

h!Assistance juridique aesjardlt 
S % de rabais sur votre assurance 
Habitation 

Communiquez avec un agent 
à une caisse Desjardins, 

ou faites le 

Lundi au vendredi : 8 h à 20 h • Samedi : 8 h à 16 h 

On vous en donne plus pour votre argent ! 

® Desjardins L'incroyable force de la coopération 

rais 

né 



Pontiac Trans Sport SE 1995 
$ ou 269$/mois 

[pour 36 mois] 

Moteur 6 cylindrée, 

3,1 Wtree 

5acgonflable 

Fre'me antiblocage 

(AL3S) 

Panneaux de carrosserie 

en polymère 

Poutrelles de 

sécurité latérales 

et beaucoup plus ! 

Personne ne vous en offre autant! 

• • • « » » ' 

to RAMIK El [Assistance' 
R O I T l t R k B 

L'Association marketing des conc«s**onn*éf»8 Pontiec Buk* CMC du Québec 

*Orre d'une durée Imitée, réservée au> particuliers, s appliquant aui vénicuies neufs 1995 en stock comportant i ensemble 
des équipements décrts a-dessus Photo h «ré mdcatrt seulement. Transport (745$) et taies en sus. "Paiements men­
suels basés sur un bal de 36 mois avec versement avbal (ou échange Équivalent) de 2189$. Sujet à rapproûabon du aedit 
Dépôt remboursable de 325$ exigé Fracs de 5c du Mométre après 72 000 km Préparation et transport mdus. Taxes en 
sus L Assrstance Routière et la Garantie GM Totaf* sont oflertes sur les modèles Pontiac 1995 pour une durée de 3 ans 
ou 60 000 km selon -a première éventuakié Voyez votre concessionnaire participant pour tous les détails. 

Part icipez au concour s V A C A N C E S 
A I R C A N A D A $ 

Un bon réflexe 
la sauve d'une 
attaque de la 
bactérie 
mangeuse 
de chair 
Presse Canadienne 

SASKATOON 

• U n bon réflexe qu'a eu une 
femme souffrant d'une infection 
à la poitrine a permis de barrer 
la route à ce que les médecins 
croient être un cas de bactérie 
mangeuse de chair. 

La femme de 28 ans, originai­
re de Prince Albert, en Saskat-
chewan, avait été admise à l'hô­
p i t a l t a r d j e u d i p o u r u n e 
infection. 

« En raison de l'intérêt récent 
pour cette bactérie, elle s'est pré­
sentée aussitôt que les premiers 
symptômes sont apparus », a ex­
pliqué le D r Clarence Clottey, 
médecin-chef pour la ville. 

La femme a bien réagi au trai­
tement intensif aux antibioti­
ques et a pu obtenir son congé 
samedi. 

« Nous soupçonnons forte­
ment qu'il s'agissait de la bacté­
r ie mangeuse de cha i r , mais 
nous ne pouvons pas le confir­
mer », ajoute le médecin. 

Si c'était bel et bien le cas, il 
s'agirait alors du troisième cas 
dans la région cette année. 

L'infection est causée par une 
mutation du streptocoque A, le 
même organisme qui cause les 
infections au streptocoque dans 
la gorge. 

Elle est fatale dans 50 p. cent 
des cas. 

Une fillette de sept ans de 
Weyburn, Saskatchewan, J u s t i n e 
Stephansan, est actuellement 
hospitalisée à cause de cette in­
fection. 

Elle est entrée à l'hôpital le 7 
avril, présentant des symptômes 
semblables à la grippe et souf­
frant d'une infection causée par 
une brûlure au doigt. 

L'infection s'est rapidement 
r épandue à t ravers son bras 
droit, jusqu'à son épaule et son 
cou. Elle a subi une chirurgie la 
semaine dernière pour extraire 
les tissus infectés mais son cas 
ne nécessitera pas d'amputation. 

Un forcené 
se rend 
après s'être 
barricadé 
durant 3 heures 
Presse Canadienne 

SA1NT-OUE-DE-CAXTON 

• Après s'être barricadé pendant 
plus de trois heures dans son ap­
partement de Saint-Olie-de-Cax-
ton, un forcené s'est finalement 
rendu à la police. 

L 'homme de 49 ans , don t 
l'identité n'a pas été révélée, a 
semé tout un émoi samedi soir 
dans la petite municipalité de 
Saint-Olie-de-Caxton. Après 
avoir proféré des menaces de 
mort à l'endroit de son ancien 
beau-frère avec un fusil tronçon­
né, il s'est barricadé vers 17 h 
dans son appartement situé sur 
la rue Principale à Saint-Olie-de-
Caxton. 

Armé d'un fusil tronçonné, il 
s'était d'abord rendu chez son 
beau-frère qu ' i l a menacé de 
mort, le rendant responsable des 
ses déboires conjugaux. 

Peu avant 20 h, la Sûreté du 
Québec a fait sortir l'homme de 
chez lui, devant des dizaines de 
curieux attroupés devant cette 
scène inhabituelle. 

Conduit au poste de la SQ de 
Shawinigan, le forcené restera 
derrière les barreaux jusqu'à sa 
comparution demain matin au 
palais de justice de Trois-Riviè-
res pour y répondre d'accusa­
tions de menaces de mort. 

QUE NORMAND 

42 000$ 

FREDONNE? 
" 1 \ i. 

/ V i c i e r 12 voyages pour 
deux personnes au nouveau 

SupcrC ïuhs B.ec/cs ;, N a s s ; i ( l 

aux Bahamas; d'une valeur de 

Comment participer: 
Participez MJ aasenum «CKCM QUE NORMAND FREDONNE- en rempiiaaaeit k envp* 

de participât*** juaqu'au 2* avril. 

71 m» les matin* à cumptrf du 6 mars, jusqu'au 2* avril 1495 du lundi M U jeudi vers ThOV 
Norm.irnJ Bratrmaile fmaamera l'air dune charnu «n pipulaire cl vrrx 7h2.< leuuipe dr • VI 
TROP DBONNE HEURE!* pigera un aajpxn dr partit rpaiarn. 

I.équipe appellera le participant qui devra repundr* en chantant la chamaai frcdunnee par 
Normand Brathwaiir 

Si le participant a la bonne réponse, nous gardon» son coupon de participation pour 
I*attribution d'un voyage double qui sera tire tous les vendredis parmi les gagnants de la 
semaine. 

Si a M * * les vriyace* ne sisal pan attribue* le vendredi. iK aenett armaient* la vendredi 
suivant et «enait àttribur* parmi le\ gagnant» dY iciir même semaine. 

ta» ùjfcmeam ans»dlsyauNe*àCKOI. La»facairailea faste ta mamg— 

OOÛTEZÀ LA FRAÎCHEUR DU NOUVEAU SUPERCLUBS 

Nous vous souhaitons la bienvenue au Nouveau SuperClubs, BREFZES.ÏAWtnÊ et 
unique club de vacances Super-Incio*S> aux Bahamas! Venez découvrir la plus 
belle plage de Nassau à Cable Beach. Ici. boissons, bouffe et activités sont comprises 
dans le prix! Ceat aussi simple que cela. Sports nautiques, sports terrestres, disco 
du tonnerre, boissons de marques internationales à volonté, des bars qui ferment 
seulement quand vous partez, des spectacles enlevants tous les soirs...sans jamais 
sortir un pourboire de votre poche! 

t 
A I R C A N A D A ® Su rCWbs-

Ln seau*» Super ImcJa dont lr« Curulheitt 

CKOI FM 
-CKOI QUE NORMAND FREDONNE» 
211, rue Uordon. Verdun (Québec) 
H4G 2R2 

NOM: 

ADRESSE: 

VILLE: 

CODE POSTAL: 

Numéros de téléphone où l'on peut vous rejoindre à: 

7h25:( ) 

rSf.25: ( ) x 



En bref 

11 MORTS ET 13 BLESSÉS 
DANS UN CABARET DE TAIPEI 
• Onze personnes ont péri, la 
plupart asphyxiés, et 13 autres 
ont été blessées hier dans 
l'incendie d'un cabaret de 
Taipei. Les enquêteurs 
recherchent un client mécontent 
qui aurait menacé de mettre le 
feu à l'établissement. Trois des 
blessés sont dans un état 
critique. Une dizaine d'amendes 
avaient été infligées au 
propriétaire du club de karaoké 
qui exerçait son activité dans un 
local destiné au commerce 
d'alimentation. Selon les 
pompiers, les éléments de 
décoration étaient en matériaux 
inflammables. 

L'ARCHITECTE TADAO AN DO 
REMPORTE LE PRIX PRITZKER 
• L'architecte autodidacte 
japonais Tadao Ando, dont les 
immeubles ont résisié au 
tremblement de terre de Kobe 
du 17 janvier dernier, a 
remporté dimanche, a-t-on 
annoncé à Los Angeles, le 
prestigieux prix d'architecture 
Pritzker. Le jury international a 
estimé dans son verdict que les 
édifices de l'architecte de 53 ans 
alliaient le fonctionnel à 
l'esthétique. Us ont salué Tadao 
Ando, qui refuse d'être bridé par 
les conventions. Le lauréat s'est 
dit abasourdi par la nouvelle de 
sa désignation. Dans un monde 
où les valeurs changent aussi 
rapidement, mon souhait est 
d'aider à promouvoir à la fois 
une architecture et une ville 
intimement liées à l'humanité 
par une attention et un amour 
durables, a-t-il déclaré. 
Troisième japonais à remporter 
le prix Pritzker après Kenzo 
Tange ( 1987 ) et Fumihiko Maki 
( 1993 ), Tadao Ando a appris 
l'architecture seul, sans avoir 
jamais obtenu de diplôme, ni 
étudié avec un maître. 

UN ÉCOLIER SE PEND, VICTIME 
DE SES CAMARADES 
• Un lycéen japonais de 13 ans 
s'est pendu dimanche dans le 
sud du lapon, dernière victime 
en date des persécutions et 
brimades entre camarades 
d'écoles, une pratique courante 
au Japon, a annoncé la police 
hier. L'écolier dont le nom n'a 
pas été rendu public s'est pendu 
avec du fil électrique dans la 
maison de ses parents, laissant 
une note dans laquelle il affirme 
avoir été persécuté par ses 
camarades à Fukuoka ( île de 
Kyushu ). Il souligne avoir été 
battu par neuf de ses camarades. 
L'administration de son école 
affirme qu'elle n'avait rien su du 
sort du malheureux. La police a 
ouvert une enquête. Selon une 
enquête rendue publique 
dimanche par le ministère 
japonais de la justice, 36,1 
p. cent des lycéens de écoles 
secondaires déclarent avoir été 
victimes de persécutions et 
brimades, un tiers d'entre eux 
ajoutant qu'ils ont enduré cela 
sans jamais protester. L'enquête 
a été réalisée à la fin de l'an 
dernier auprès de 13 000 écoliers 
dans 119 établissements à 
travers le pays. La mort en 
novembre dernier de Kiyoteru 
Okochi, 13 ans, qui s'était 
pendu après que ses camarades 
eurent réussi à lui extorquer 
l'équivalent de 11 000 dollars 
avait été suivie de plusieurs 
autres suicides comparables dans 
les semaines suivantes. 

UN AVION S'ÉCRASE DANS 
L'ALABAMA : 8 MORTS 
• Un avion de l'Armée de l'air 
américaine s'est écrasé hier près 
d'un quartier résidentiel 
d'Alexander City, au nord de 
Montgomery ( Alabama ), faisant 
au moins huit morts, selon des 
informations recueillies sur 
place. Un radio locale a fait état 
de la mort de huit personnes. 
Selon la chaîne de télévision 
câblée CNN, les huit occupants 
de l'avion sont morts. Le chef 
des sapeurs-pompiers Ronnie 
Betts n'a pas voulu confirmer le 
nombre exact des victimes. Le 
porte-parole du Pentagone 
Kenneth Bacon a indiqué que 
l'appareil était un C-21, une 
version militaire des jets privés 
de type Learjet. Ça a fait le bruit 
d'un tremblement de terre 
lorsqu'il est passé au dessus de 
notre maison, a déclaré une 
habitante d'Alexander City, 
Miranda Wykoff. Ce témoin a 
indiqué avoir entendu trois 
explosions, dont une lorsque 
l'avion a touché le sol. 
L'appareil se serait écrasé dans 
des bois et ne semble pas avoir 
touché d'habitations. L'avion, 
qui avait décollé de la base 
militaire d'Andrews 
( Maryland ), près de 
Washington, se rendait vers la 
base de l'US Air Force de 
Randolph, à San Antonio 
( Texas ), selon lohnny 
Whitaker. porte-parole de la 
base. 

UNE NONAGÉNAIRE PURGERA 
5 ANS POUR MEURTRE 
• Une habitante du Kosovo 
( sud de la Serbie ), âgée de 95 
ans, a été condamnée à cinq ans 
de prison pour avoir tué un 
adolescent qui l'avait frappée, a 
rapporté hier le quotidien 
yougoslave Novosti. Agressée 
dans son jardin par un voisin, 
âgé de 15 ans. Rima Demaj 
s'était emparée d'un pistolet 
appartenant à son fils et avait 
tiré sur l'adolescent, le tuant sur 
le coup. Elle avait fait ensuite 20 
km à pied pour se rendre à la 
police et lui remettre l'arme du 
crime. 

La meilleure grille-horaire est à CKVL 
• m 
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L'Informateur 
Pierre Pascau 

de 6h à 9h 

Vedettes en direct 
Serge Bélair et Erik Rémy 

de9hà11h30 

L'heure de vérité 
André Arthur 

de11h30 
à 13h30 

Le ciel à la carte 
Jacqueline 

Aubry 
de 13h30 

à 15h 

Du travail 
au plaisir 

Claire 
Bouchard 

de 15hà17h 

Sports vérité 
Jean Denoncourt et 

André «Toto» Cingras 
de 17hà 18h 

w e e k, - e n d s s o I i d q o I d • r - y 

Le Point 
week-end 
le samedi 

de8hà 11 h 
avec Lucien 
Jarraud et 

Claude Poirier V J 

Info Santé 
le dimanche 
de8hà10h 

avec 
Dr Roland 

Albert 

CKVL 
RadioStar Montréal 
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Les Jours Etiquettes 
rouges, c'est plein de gros 
bon sens ! Taux de financement 
de 4,9 %* pour 24 mois, 7,6 % 
pour 36 mois et 8,6 %* pour 48 mois 
applicables à l'achat d'un modèle 1995 
Tercel, Corolla, Gamry, 4Runner, T100 
nouvelle camionnette Tacoma. 

•Taux de financement conditionnel à l'approbation de Toyota Crédrt Canada inc. sur les 
modèles 1995 neufs vendus au détail et livrés aux clients admissibles avant le 31 mai 1995. 
Pour tous les détails, voyez votre concessionnaire Toyota participant. 

Votre concessionnaire 

. » 

A 

T U M ' E P A T E R A S T O U J O U R S ! 
VOTRE CONCESSIONNAIRE 
AOUCHERVTLL* CHATEAUfiUAY CRANBY LAVAI M O N T U m M » MONTREAL REF1NTIGNY ST-JEAN ITT THERESE TERftffONME M M 
loyotaOwai CnaAMuguay Toyota Ettne Toyota CNynoMy Toyota Claude Auto lews Toyota M M DWtt'Qny Toyota Déry Toyota BtomvMt Toyota AutomoftriB vVocdUnd Toyota 
6557350 6921200 378-8404 687 2634 623-3511 748-7777 5813540 3599000 435 3685 I G l e v a * 761-3444 

•non im i COWAKSVIUf JOIIITTI LAVAL MONTRÉAL MONTREAL RICKMO IT JEROME SHAW1NN2AN 471-4117 VICTORIA VIL LE 
BfOSUfdToyOU Ce wansvMa JoMtM Toyota V*nont Lexus Toyota AJw Toyota Toyota C*"tff*VM§ Toyota Rctwnond Toyota M M M M.. - * i m TROIS-RIVIERES • •_•.<:. J. • 

445-0577 Toyota 759-3449 668-2710 376-9191 935-6354 8265923 438-1255 5398393 Trou 4JMMJI Toyota 758-8235 
CAMOIAC 263 6886 LACHINt lONGUEUH MONTREAL MONTREAL STEUSTACNC SUE0NAR0 SMCN8R00KE 3745323 
CanrAac Toyota MUMaMMOYIUE SowMiLeais Toyota longue Toyoli Chassé Toyota Toyota P» IX Toyota StEustacht St Léonard Toyota Actes Toyota VAILEYTIELO 
65*6511 Toyota 634-7171 674-7474 527 3411 329-0909 473-187? 252 1373 563-6622 G CouMarO 
CHANHY 

477-1777 
lACHUTC MA G 0C MONTREAL POMTE-ClANtE S T HYACINTHE SI E AGATHE S 0 R E I 

••1 6̂bC CïiarnMy Toyota 
6564134 

477-1777 l a c * * * Toyota Toyota Maooo MouM Toyota MMaa Toyota Angara Toyota 'ovoo A StoAçaN* ajMwHi ••1 6̂bC CïiarnMy Toyota 
6564134 562-6662 843 9883 351-5010 694-1510 7749191 326-1044 Riant leNjCvrv 

7424596 
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399*/mois 
(36 mois) 

Parmi les voitures de sa catégorie, le prix de la Saab 900 S — à partir 

de 27 499s
 - bafoue les convenances. Évidemment, elle est 

équipée d'un moteur 2,3 litres à 16 soupapes, d'une boîte manuelle 5 vitesses.de zones de 

déformation à l'avant et à l'arrière, d'une cage de sécurité renforcée, de freins ABS aux quatre 

roues et de deux sacs gonflables. Ne vous attendez pas à moins 

de la part d'une Saab. 

* Paiements basés sur un bail de location de 36 mois selon le PDSF de la Saab 900 S 1995. Transport, taies de vente et immatriculation en sus. Versement 
initial de 4 075 $ ou échange équivalent, premier paiement de 399 $ et dépôt de garantie remboursable de 475 $ requis a la signature du contrat OPTION 
D'ACHAT: 14 455$. Frais de 5C par kilomètre applicables après 72 000 km. Sujet a l'approbation du crédit 

US CONCESSIONNAIRES SAAB DU GUPD MONTREAL 

I0URASSA 

SATURN SAAB ISUZU 

141 S. towl Sl-Hartia Eu 

Uni 

18S-9I9I 

OECARIC 

SATURN SAAI ISUZU 

5400. bcul Otant 

HoflUri! 

4M-SSSS 

G RAVEL CRCNICR 

SATURN SAAI fSUZU SATURN SAAI ISUZU 

I. ptar Vttk Harre Hontfial 705. bcul Oti Wtjwofs 

(angle Cathun M McGtll) fmeboMe 

té L200O 944-1174 

MONDIAL 

SATURN SAAI ISUZU 

MIS. avttM hauKM 

Hofttrtal 

38S-7222 

SATURN SAAI ISUZU 

OE ILAINVILLE 

249. boni ittfn««n< fait 

lluwnflf 

437.4117 

WESMSLAND 

SATURN SAAI ISUZU 

10333. boul. Gomo Outit 

loiboro 
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PHOTO Reuter 

Le ferry français Saint-Malo. qui aurait heurté un rocher, git au large de me de Jersey après qu'une 
opération de sauvetage eut conduit ses 307 passagers en sécurité, faisant néanmoins une quaran­
taine de blessés. 

Les 307 passagers d'un ferry 
en difficulté sont secourus 
au large de l'île de Jersey 
Un bâtiment jeune, construit en A/o/vège en 1993 
d'après AP et AFP 

ST. Hi:LIER, Jersey 

• Victime d'une voie d'eau dans 
l'une de ses coques, le catama­
ran « Saint-Malo » a été évacué 
hier matin alors qu'il se trouvait 
à un mille marin environ au lar­
ge de la pointe sud-ouest de l'île 
de jersey. Une quarantaine des 
307 personnes qui se trouvaient 
à bord ont été légèrement bles­
sées lors des opérations de sau­
vetage et évacués par hélicoptère 
jusqu'à l'île anglo-normande. 

Deux autres traversiers qui se 
trouvaient à proximité s'étaient 
déroutés pour porter secours au 
« Saint-Malo » en attendant l'ar­
rivée des bateaux de sauvetage. 
Les équipages ont ensuite procé­
dé au transbordement des passa­
gers, via les canots de sauvetage, 
par une mer agitée et des vents 

soufflant à une soixantaine de 
kilomètres à l'heure. 

Le traversiez qui appartient à 
la compagnie Channiland, avait 
quitté hier matin peu après 8 h 
le port de Saint-Malo avec 300 
passagers à bord — 185 Alle­
mands. 75 Britanniques et 4 0 
Français. Peu après 11 h, le ba­
teau a été victime d'une voie 
d'eau dans sa coque bâbord à 
2000 mètres de Jersey. 

Le navire a commencé à gîter 
dangereusement et le capitaine a 
décidé de l'évacuation des passa­
gers et envoyé un signal de dé­
tresse. L'origine exacte de la 
voie d'eau est encore inconnue, 
mais il semble que le bateau ait 
heurté un rocher. 

Après son remorquage jusqu'à 
Jersey, le catamaran est demeuré 
près de son remorqueur à un ki­
lomètres environ du rivage, en 

attendant qu'une décision soit 
prise sur son sort. Selon les ex­
perts, il devrait être possible de 
le sauver. 

Le « Saint-Malo », construit en 
1993 par un chantier norvégien, 
a une longueur de 42 mètres et 
une largeur de 11 mètres. 

Il s'agit du second traversier à 
être victime d'un accident dans 
la Manche en un an et demi à 
peine. Le 11 décembre 1993, un 
incendie s'était déclaré à bord 
du « Norman Commodore », qui 
reliait Poole, en Grande-Breta­
gne, à l'île de Guernesey. Les dix 
passagers avaient été évacués par 
hél icoptère . Après avoir c i r ­
conscrit l'incendie, les 19 mem­
bres d'équipage avaient réussi à 
ramener le navire au port de 
Guernesey, mais l'incendie avait 
repris le lendemain matin, dé­
truisant entièrement le bateau. 

I 
t 
* 

PAR MOIS* 

Très belle Jetta de 
l'année comprise. 

Transport compris dans un versement 
abordable*. Climatiseur compris. Système 
d'alarme intégré compris. Régulateur de 
vitesse compris. Radiocassette stéréo 
comprise. Moteur 2,0L, 4 cyl. 115 ch com­
pris. Direction assistée comprise. Freins 
assistés compris. Boite manuelle à 5 vitesses 
comprise. Douzaine d'autres petits détails 
allemands si pratiques compris. 299$ par 
mois... Oui, vous avez bien compris! 
* la mensualité ne s'applique qu'au modale neuf Jetta GL 
1995 avec groupe d'options JP3 décrit ici pour une location 
de 48 mois. D'autres termes sont aussi offerts. Un versement 
initial de 1 500 fOOS ou échange équivalent et un dépôt de 
350,00$ sont requis au moment de la transaction. Le 
transport et la préparation sont inclus. Limite de 80 000 
kilomètres. Frais de 0,10$ le kilomètre additionnel. Sous 
réserve de l 'approbation du crédit. L'offre est valide 
exclusivement pour des achats au détail à partir du 3 avril et 
pour une durée limitée. Frais d'immatriculation, assurances et 
taxes en sus. Voir les concessionnaires participants pour les 
détails. Le modèle offert peut différer du modèle illustré. 

LES CONCESSIONNAIRES 
VOLKSWAGEN 

• : " • • 

ILE DE MONTREAL 
Auto Strasse 

5905, ROUTE TRANSCANADIENNE, ST-LAURENT 
748-6961 

Automobiles A u t o h a u s 
1855. AV. DOLLARD. LASALLE 

364-2753 

Automobiles G.M.F. 
3050. BOUL ST-CHARLES, KIRKLAND 

694-1378 

Automobiles Place De Bieury 
2144, RUE DE BLEURY, MONTREAL 

845-8267 

Automobiles Popular 
5441, RUE ST-HUBERT, MONTREAL 

274 5471 

Automobiles Rimor 
5500. BOUL MÉTROPOLITAIN E., ST-LÉONARD 

253 4888 

Automobiles Stolx 
13255, RUE SHERBROOKE EST, MONTRÉAL 

642-6242 

Campbell A Cameron 
4050. AV. VERDUN. VERDUN 

762-9777 

Nordest Volkswagen 
10395. BOUL PIE iX, MONTREAL 

325-3422 

RIVE-SUD 
Antilles Automobiles 

649. CHEMIN LAROCQUE, VALLEYFIELD 
371 5563 

Automobiles B. Du val 
400. BOUL ROLAND-THERRIEN. LONGUEUIL 

679-0890 

Automobiles F.M. 
16070. RUE STLOUIS. ST-HYACINTHE 

773 9643 

Automobiles Niquet 
1905. BOUL. S1R-WILFR1D-LAURIER. RTE 116. ST-BRUNO 

653-1553 

Automobiles Sabric 
125. RUE AIME VINCENT. VAUDREUIL 

455-7941 

Chambty Automobiles 
335. BOUL. TASCHEREAU. GREENFIELD PARK 

671-7238 

Châtoauguay Volkswagen 
20. BOUL INDUSTRIEL. CHÂTEAUGUAY 

698-2261 

Marcel Synnott Automobile 
1200, RUE BOURGOGNE. CHAMBLY 

658-6645 

Parte Avenue Volkswagen 
8805. BOUL TASCHEREAU OUEST, BROSSARD 

656-4811 

St-Jean Volkswagen 
815. CHEMIN GRAND BERNIER NORD 

ST-JEAN-SUR RICHELIEU 
348 7309 

RIVE-NORD 
Automobiles A Bélanger 

118. MONTEE MASSON. MASCOUCHE 
474-2428 

Automobiles André Rivest 
839, RUE NOTRE-DAME. REPENTIGNY 

:>85-1700 

Automobiles E. Lauzon 
1384, BOUL LABELLE, BLAINV1LLE 

430-1460 

Automobiles Lafontaine 
2031. BOUL LABELLE. ST-JERÔME 

438-4101 

Automobiles Le Passant 
125. RUE PRINCIPALE, LACHUTE 

476-9966 

Arbour Automobiles 
700, BOUL. DES LAURENTlDES. LAVAL 

343-3422 

Butx Automobile 
421. BOUL. SAUVÉ. ST-EUSTACHE 

627-4466 

Degrandpré Automobiles 
1128, RUE PIETTE. JOUETTE 

756-4515 

• 
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Machines à écrire et traitement de texte bfother. 
DES SOLUTIONS IDÉALES POUR L'ÉCOLE OU LE BUREAU 

Le fossé entre riches et pauvres 
plus grand aux É.-u. qu'ailleurs 
Selon des études, un p. cent seulement des foyers 
américains possédait 40 p. cent des richesses du pays 
Agence France-Presse 

SEW YORK 

• Le fossé entre riches et pauvres est plus im­
portant aux Etats-Unis que dans n'importe quel 
pays occidental et cette tendance s'accentue en­
core, selon diverses études publiées hier par le 
New York Times. 

Des chiffres de la Réserve fédérale font appa­
raître qu'en 1989, 1% seulement des foyers amé­
ricains possédait environ 40% des richesses du 
pays. Ce 1% représente les Américains dont le 
patrimoine est d'au moins 2,3 millions de dol­
lars. 

• 

Comparaison 
A titre de comparaison, alors qu'en Grande-

Bretagne, 1% de la population détenait 59% des 
richesses juste après la Première Guerre mon­
diale. 

Ce pourcentage de richesses retombait à 18% 
en 1989. 

Les 20% de foyers américains les plus fortunés 
— dont les biens sont évalués à au moins 
180 000 dollars —, possèdent 80% des richesses 
du pays, une part plus importante que dans 
n'importe quel autre pays, souligne le Times. 

Selon le quotidien, les inégalités économi­
ques se sont accrues aux États-Unis depuis les 
années 1970, notamment en raison des faibles 
taux d'imposition des Américains les plus ri­
ches, de la relative faiblesse du salaire mini­
mum et de la perte de vitesse des syndicats. 

Nous sommes le pays industrialisé le plus 
inégal en terme de revenus et de richesses et 
cette inégalité s'accroît plus vite que pour les 
autres pays industrialisés, affirme le Pr. Edward 
Wolff, spécialiste d'économie à l'Université de 
New York. 

Le pape évoque la victoire 
de la vie sur la mort 
Agence France»Presse 

CASTEL GANDOLFO, lUsHe 

• Le pape Jean-Paul II a évoqué 
hier du balcon de sa résidence 
de Cas te l G a n d o l f o près de 
Rome, la victoire de la vie sur la 
mort manifestée par la résurrec­
tion du Christ, fêtée la veille à 
Pâques. 

Le pape paraissait en bonne 
forme après une semaine pascale 

où il a dû affronter de longues 
cérémonies, des bains de foule, 
le froid et la pluie lors du Che­
min de Croix au Cotisée. 

Alors qu'une foule de jeunes 
gens s'était rassemblée sous ses 
fenêtres et s'écriait « vive le 
pape », Jean-Paul II a répondu 
« vive chacun d'entre vous » et a 
accompagné au micro l'air d'un 
chant religieux entonné par la 
foule. 

Le pape a expliqué le sens du 

lundi de Pâques, appelée aussi 
fête de l'Ange, en raison de l'ap­
parition d'un ange aux femmes 
venues les premières au tombeau 
du Christ à Jérusalem constater 
la résurrection. 

Le vide du sépulcre est le si­
gne d'une nouvelle présence du 
Seigneur parmi les hommes. Cet­
te tombe ouverte est un témoi­
gnage de la victoire de la vie sur 
la mort, a-t-il dit. 

FACILE D'EMPLOI 
MODÈLE WP-1350 DS DE HAUTE QUALITÉ 
• ACL 7 lignes X 80 caractères 
• Menu graphique facile d'emploi 
• Unité 3,5' 720K compatible MS-Dos 

pour emmagasinage et récupération facile 
des documents 

299 99$ 

OFFRE DE DURÉE LIMITEE 

PRIX INCROYABLE 
MODÈLE AX300 - DE HAUTE QUALITÉ 
• Effacement auto d'un seul mot 

ou de foute une ligne 
• Caractères gras 
• Soulignement et centrage auto 
• Fonctionnement silencieux 

«Sound Shield» 

'.A 

FUTURE SHOP 
ENTREPÔT DE L'ÉLECTRONIQUE 

ANJOU « N U L DES ROSERAIES 8MRS 

UVAL IHSBOULlECOfSUSa IJM4H 

GREEWElOPAftK 74S TASCKEREAU *H2M 

MARCHE CENTRAL 1041 RUE OU MARCHÉ CENTRAI « M M 

ARGENT DISPONIBLE 
Problèmes de liquidités? 
Prêt commercial seulement 
Confidentiel 
Finance Rapide Cie Liée 

3 4 2 - 4 4 8 8 

MAISONS 
D'ENSEIGNEMENT 

ISTTRTO ITALIA.N0 Dl ClITIRA 
ASSOCIAZIONE-IIM.I V YIYA 
MONTREAL" 

COURS D'ITALIEN 

DEUXIEME SESSION 1995 

1er mai-29 juin 1995 

COURS DE LANGUE: 
• Élément, interméd., avancé 

36 h., 2 fois par sem., 180$ 
• Conversation (interm. et avancé) 

18 h., 1 fois par sem., 90 S 

COURS DE CULTURE: 
• Les grands moments de l'histoire 

de l'art Italien 
18 h., 1 fois par sem., 90$ 

• Le "Grand Tour" deuxième volet 
CHAMBRE AVEC VUE SUR LA TOSCANE. 
Huit conférences tous les jeudis du 
18 mai au 6 juillet, à 18 h 30. 

Prix: 75 S pour tout le cycle ou 
10 S par conférence. 
Réduction pour étudiants 
et troisième âge. 

Inscriptions et informations: 
g 849-3473 / 1200, Dr Penfield 
g Toutes les activités 
§ auront lieu à cette même adresse. 

LA PRISE QUOTIDIENNE DE 
MÉDICAMENT FAIT PARTIE 
INTÉGRANTE DE LA VIE DU 

DIABÉTIQUE. 

ASSOCIATION 

D I A B È T E 

Q U É B E C 

t:\mM.niM  
i>inin:\wii:i>i:\jni:i m. 

L'AUTO 

BEAUCOUP PLUS POPULAIRE 
BEAUCOUP PLUS ABORDABLE 
BEAUCOUP PLUS POUR VOTRE ARGENT DODGE CARAVAN PLYMOUTH VOYAGER 1995 

«Le meilleur achat dans sa catégorie 
selon le magazine Carguide 

» 

La seule et unique Autobeaucoup 1995 de Chrysler 
Ensemble 24 T 

• Coussins de sécurité côtés 
conducteur et passager, de série 

• Poutres latérales de portes, 
de série 

• Moteur V6 de 3 L 
• Boîte automatique 

Traction avant 
Climatiseur 
Porte-basases 
Radio AM/FM stéréo 
Ensemble d'éclairage 

Désembueur de glaces latérales 
Essuie-glace à balayage 

intermittent 
Essuie-slace sur hayon 
Et en plus, sièges pour 
7 passagers 

Location. Terme 
<jë-30 motsr-Versement miU 

al de 2 127 $ 

V f 

Dodge 

Cornions Oodgc 

CHRYSLER > 

Association publicitaire des concessionnaires Chrysler Inc. 

LE CONCESSIONNAIRE CHRYSLER DE VOTRE RÉGION 
QUELQU'UN DE FIABLE. 

•Tant mensuel établi d après la description du véhicule ci-dessus. Terme de 30 mois, avec versement mrtial ou échange équivalent. 
Transport, immatriculation, taxes et assurances en sus Sous réserve de l'approbation de Chrysler Crédit Canada Ltée Un dépôt de secunté équivalent à un versement sera exigé location poui usage personnel. 

Rachat non lequrs. Le locataire est responsable œ l excédent de kilométrage après 62 500 km. au taux de 6 r le km Offre d'une durée bmrtée. Détails crie: le concessionnaire 

Viymoutf) 

Cornions ûodge 

•L-
IKYSLER 

file://t:/mM.niM
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ACTUALITÉS 

Les mendiants, des « enfermés 
dehors » à cause des interdits 
ÉRIC CLÉMENT 

Saab 900 S 

399*/mois 
(36 mois ) 

Peu importe l'angle que vous prenez pour aborder la Saab 900 Sv 

une évidence s'impose, elle est beaucoup moins chère que vous ne 

le pensiez: à partir de 27 499s. Et c'est sans compter les rétroviseurs chauffants télécommandés, 

la ventilation filtrée, le système antivol télécommandé, les sièges avant chauffants, les lave/essuie-

phares et beaucoup d'espace de rangement. Ne vous attendez pas à moins 

de la part d'une Saab. 

•Paiements basés sur un bail de location de 36 mois selon le POSF de la Saab 900 S 1995. Transport, taxes de vente et immatriculation en sus. Versement 
initial de 4 075 $ ou échange équivalent, premier paiement de 399 $ et dépôt de garantie remboursable de 475 $ requis a la signature du contrat. OPTION 
D'ACHAT: 14 455 $. Frais de 5c par kilomètre applicables après 72 000 km. Sujet a l'approbation du crédit. 

LES CONCtSSïOHHAiRES SAAB DU GRAND MONTREAL 

BOURASSA 

SATURN SAAB ISUZU 

161 S. boul. St-Hartin Est 

Laval 

385-9191 

DECARIE 

SATURN SAAB ISUZU 

$400. boul. Dtunt 

Hontrtal 

483 SSSS 

CRAYEL 

SATURN SAAB ISUZU 

I. plKe ïïll« Mine. Hontriii 

(iflf> Catkort tt HcGiii) 

861-2000 

GRENIER 

SATURN SAAB ISUZU 

705. boul. Des Stigaeun 

TerrtbsiMH 

964-1174 

MONDIAL 

SATURN SAAB ISUZU 

941 S. IMAM Pipiru'j 

Hontrtal 

385-7222 

SATURN SAAB ISUZU WEST-ISLAND 

DE BLAINVILLE SATURN SAAB ISUZU 

249. boul. Stignturk Ouest 10})). boul. Gouio Ouest 

llunville loiboro 

437-6317 484.3141 

• Dans leur vie quotidienne, les 
mendiants sont confrontés à de 
nombreuses situations d'exclu­
sion qui contribuent à en faire 
des « enfermés dehors » , comme 
Ta dit récemment un ex-itiné­
rant dans le journal L Itinéraire. 

S\ la Ville de Montréal a aboli 
le règlement interdisant la men­
dicité dans les rues il y a deux 
ans, il n'en demeure pas moins 
que les quêteux ont des rapports 
variables avec les forces policiè­
res. 

Sylvain reconnaît qu'il n'a ja­
mais eu de contravention depuis 
deux ans. Par contre. Chantai en 
a reçu. 4< Des tickets de 90 $, 
115$, dit-elle. Même si on a le 
droit de quêter, ils trouvent tou­
jours une raison. Us pensent que 
ça nous donne une leçon mais 
t'as pas le choix de revenir quê­
ter pour payer le ticket. » 

« De temps en temps, des poli­
ciers prennent ton nom, ton nu­
méro d'assurance sociale pour 
vérifier, dit Pierre. Ils prennent 
des informations au cas où il 
t'arriverait quelque chose, pour 
rejoindre ta famille si on te re­
trouve gelé dans un coin en 
plein hiver. » 

« Les envoyer à la prison de 
Bordeaux pour q u e l q u e s jours ne 
règle pas le problème et ça coûte 
che r à la s o c i é t é , p r é c i s e 
l'inspecteur Claude Lalonde, du 
poste 25 de la police de la CUM. 
L'al ternative, c'est l 'amende 
pour avoir troublé la paix. » 

Les policiers qui débutent à 
Montréal reçoivent tous une for­
mation sur l'itinérance. Le ser­
gent Bernard Mondion, du poste 
33, certifie que les interventions 
n 'ont l ieu que dans les cas 
d'agressivité. 

MENDIER M 
à Montréal 

« La mendicité n'est pas une 
de nos p r i o r i t é s » , explique-t-il. 

À L a v a l , le r èg l emen t de 
l'an... 1650 interdisant la mendi­
cité est toujours en vigueur mais 
selon M. Pierre De Cotret, direc­
teur des communications à la 
Ville de Laval, il n'est pas appli­
qué à la lettre, « pour des rai­
sons humanitaires et de coût » . 

« La police arrête entre 15 et 
20 personnes chaque année mais 
au lieu de les judiciariser, on les 
réfère à notre division de bien-
être qui les réfère aux différen­
tes ressources communautaires » , 
dit M. De Cotret. 

Quêter dans le métro 
L'an dernier, les services de 

surveillance de la Société de 
transport de la CUM ont donné 
407 amendes de 30 dollars à des 
personnes ayant « gêné ou entra­
vé la libre circulation des voya­
geurs, notamment en s'immobi-
lisant, en rôdant ou en flânant 
dans un véhicule ou dans une 
station de métro » . Un total de 
49 amendes de 90 $ ont aussi été 
émises à ceux qui furent pris en 
train de mendier. 

La S T C U M cer t i f ie que le 
nombre de contraventions dres­
sées contre des mendiants est 
stable pour les dernières années. 
Ces amendes ne représentent 
que 8 p. cent du total des con­
traventions de la société de 
transport. 

Gilles Richard est le clochard 
le plus puni de la STCUM. Il a 
déjà eu pour 3 800 $ d'amendes 
pour avoir quêté dans le métro 

et les a toutes payées, explique 
le lieutenant Marc Bourcier, du 
service de sécurité de la STCUM. 

Un autre quêteux est handica­
pé en chaise roulante. On vient 
l'installer régulièrement à la sta­
tion Berri-UQAM, près des esca­
liers qui mènent au quai direc­
tion Longueuil. Lui aussi a reçu 
pour des mil l iers de dollars 
d'amende, explique la STCUM 
mais on l'amène quand même. Il 
faut croire que ça rapporte ! 

Interdit de lire 
Non seulement, les mendiants 

ne peuvent quêter à l'intérieur 
de tout édif ice public ( com­
plexes Desjardins et Guy-Fa-
vreau ) mais les bibliothèques 
montréalaises ne semblent guère 
les aimer. 

Une étudiante de Montréal, 
Martine Lacroix, a réalisé un 
mémoire de maîtrise en biblioé-
conomie sur les itinérants et la 
bibliothèque. Elle a écrit un arti­
cle dans le journal L'Itinéraire 
dans lequel elle explique que les 
mendiants et autres sans-abris 
sont des « lecteurs » peu appré­
ciés dans les salles de lecture 
montréalaises. 

D'après son enquête, les bi­
bliothèques américaines sont 
plus conciliantes, certaines ayant 
même créé des espaces réservés 
aux « enfermés dehors » . Une 
des raisons expliquant cette ou­
verture d'esprit, avec le fait que 
le phénomène est plus répandu 
chez nos voisins du sud, est 
qu'un itinérant a déjà poursuivi 
en justice une bibliothèque après 
en avoir été expulsé. 

T o u t e f o i s , une qu inza ine 
d'États américains interdisent 
encore aux citoyens le droit de 
mendier, comme dans d'autres 
pays du monde où l'acte est pas­
sible d'emprisonnement. 

DONNEZ- hOi 
DES /VILES 

SOCIÉTÉ 
POUR LES 
E N F A N T S 
HANDICAPÉS 
D u QUÉBEC 

2300 ouest, boulevard René-Lévesque 
Montréal, Québec, H3H 2R5 
Tél.: (514) 937-617 J 

rabais 
s15 3 9 

99 Restez à l'antenne 
• M i ':>•'•' 

rabais 
s20 

99 

• • I 

rabais 
s10 

A) Antenne VHF/UHF/FM. Facile à 
installer. Portée de 90 milles.* 15-8228 
B) Antenne VHF/UHF/FM. Armature en V. 
Assemblée. Portée de 170 milles.* 15-8226 
C) Antenne télé VHF/FM. Pour canaux 
VHF 2 à 13 et FM stéréo. Portée de 150 
milles.* 15-8654 
'Portées approximatives basées sur la réception en terrain 
plat et dégagé. Les portées réelles varieront selon le terrain 
et la hauteur de l'antenne. Mâts non inclus. 

rabais 
E

 $15 3 9 
D) Antenne télé/UHF/VHF amplifiée. 
Parfaite pour le chalet. Télécommande 
câblée. Mât non inclus. 15-8230 
RABAIS $30. Antenne omnidirectionnelle 
avec ampli de signal. Pour le chalet ou le 
véhicule de plaisance. Mât non inclus. 
1518618. Cour. 149.95 solde 119.95 
E) Antenne télé/FM. Réglage fin à 12 
po-sitions. 15-1826 

9 pour vos 
connexions! 
à partir de 

T 

Câble coaxlal de 50\ 15-1526 14.99 
Câble coaxial de 25'. 15-1534 10.95 
Répartiteur 2 voies. 15-8328 5.99 
Répartiteur 3 voies. 15-8329 6.99 

95 
0 © © 
0 © <D 
0 © © 

& © C9G 

F) Section de tête de 10 pi. 15-8030 
RABAIS $20. Section droite de 10 pi. 
15-8031. Cour. 79.95 . . rsolde 59.95 
Plaque de base. 15-8038 . . . .19.99 
Fixation murale. 15-8037 . . . .29.95 
RABAIS $3. Mât estampé de 5*. 1.25". 
15-8016. Cour. 10.99 solde 7.99 
RABAIS $5. Mât de 10', dia. 1.25". 
15-8017. Cour. 19.99 . . .solde 14.99 
G) Ampli d'antenne à gain de 30 dB. 
15-1109 64.99 

rabais s 5 

H 2 4 

H) Télécommande 3 en 1. 
Quantité Itée, aucune com­
mande différée. 15-8910 
J) Télécommande 6 en 1. 
Soutien téléphonique sans 
frais 1-800.15-8905 

rabais 
$20 

Rotateur Archerotor* pour ajuster l'orienta­
tion de votre antenne afin de mieux capter 
les stations et réduire les parasites. 15-1225 

Combiné/magnétoscope Modèle 25 
avec écran de 9" et télécommande. 
Alimentation CA/CC. 16-417 

V*ur 

R M A 
A P A V E R 

A V A N T 90 J O U R S 

ir 111 »'T>ït\i . / v M A i u\ ( I I I 

A i » avec un« 

chais dt plus de SJ50 'ait? 
c carte de cred/t fiadio Shtfi h 
Demande/ les détails.' 

J h a e k 
t'endroit totalement branché 

m. 
f 

DEMANDEZ LA VÔTRE! Une carte de crédit Radio 
Shack vous permet de faire vos achats sans larder. 
Nous indiquons les prix de détail réels sans les taxes 
applicables. Nous rejetons toute responsabilité relative 
aux erreurs pbotograt -héques ou typographiques. 
Le m a g a s i n o u détai l lant Rad io Shack le p l u s 
p roche e s t dans les pages Manches . 

Expire le 
29 avril 95 

I L 
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Les Québécois généreux envers les clochards 
Mais ils méconnaissent les raisons qui les poussent à quêter dans la rue 
ÉRIC CLÉMENT 

• Les Québécois conna issen t 
mal la question de la mendicité, 
en part iculier les raisons pour 
lesquelles des pe rsonnes quêtent 
dans la rue, mais se mont ren t 
géné reux vis-à-vis des men­
diants. 

C'est ce qui ressort d 'un son­
dage exclusif réal isé pour La 
Presse par la société SOM, entre 
le 30 mars et le 5 avril. 

Un Québécois sur deux ( 51 p. 
cent ) estime que les dons qu'il 
fait aux m e n d i a n t s se rven t à 
acheter de l'alcool ou des dro­
gues. Une enquête effectuée en 
1 9 9 1 sur le territoire de la Com­
munauté urbaine de Montréal et 
dirigée par le professeur Daniel 
Fortin, de l 'UQAM, avait pour­
tant montré que ces raisons ne 
r ep résen ta i en t q u ' u n cas sur 
cinq des mendiants rencontrés. 

Le r e p o r t a g e m e n é par La 

Presse à la fin mars a mont ré 
que des personnes sont amenées 
à mendier dans les rues pour un 
très grand nombre de raisons. 
Les problèmes de toxicomanie et 
d'alcoolisme n'en sont qu'un des 
facteurs, avec la pauvreté chro­
nique, la perte d 'un emploi, la 
réinser t ion difficile après une 
période de prison, des problèmes 
familiaux ou mentaux, un han­
d i c a p p h y s i q u e , de s be s o in s 
ponctuels, un choix délibéré et 
même une certaine mode chez 
les jeunes. 

Selon le sondage, les Québé­
cois ne vivant ni a Québec ni à 
Montréal auraient moins de pré­
jugés vis-à-vis des mendiants, 40 
p. cent estimant que l'alcool et 
la drogue représentent la moti­
vation principale de la mendici­
té. 

Quelque 25 p. cent pensent 
que leurs dons servent à acheter 
des vêtements et de la nourritu­
re, mais 35 p . cent disent aussi 

ne pas connaître l'utilisation que 
les m e n d i a n t s font de l e u r s 
dons. 

Générosité 
Même si plus de la moitié des 

Q u é b é c o i s ( 56 p . c e n t ) n e 
croient jamais ou rarement les 
mendiants qui les sollicitent, ils 
semblent se montrer généreux à 
leur égard. Si l 'on en c ro i t le 
sondage, 72 p. cent des person­
nes interrogées affirment donner 
quelques pièces « souvent » ou 
« à l'occasion ». 

Seulement 19 p. cent de la po­
pulation disent ne jamais don­
ner un sou lorsqu'un mendiant 
les sollicite. Ce sont les répon­
dants de l 'extérieur de Québec 
et de Montréal qui d o n n e n t le 
plus souvent aux mendiants. 

Plus du tiers des répondants 
( 39 p. cent ) restent indifférents 
lorsqu 'un mendiant les appro­
chent, 20 p. cent se culpabilisent 
et 16 p. cent disent être choqués. 

Les femmes sont moins indiffé­
rentes et se sentent davantage 
coupables que les hommes. 

Les Québécois perçoivent avec 
justesse la répartit ion des men­
diants dans les catégories d'âge 
et de sexe. Un sur trois considè­
re que ce sont surtout des jeu­
nes. Un autre tiers pense qu'ils 
sont d'âge moyen et seulement 
14 p. cent voient les mendiants 
comme des personnes âgées. 

L'enquête de 1991 révélait que 
63 p . cent des mendiants mon­
tréalais étaient âgés de 30 à 45 
ans, 24 p. c. avaient plus de 45 
ans et 13 p. c , moins de 30 ans. 

Avec raison, 78 p. cent des ré­
p o n d a n t s cons idè ren t que les 
m e n d i a n t s qu ' i l s r e n c o n t r e n t 
sont su r tou t des hommes . Les 
h o m m e s r ep ré sen t a i en t 95 p . 
cent des cas étudiés lors de l'en­
quête de 1991. Il semble cepen­
dant que le nombre de femmes 
se soit un peu accru depuis qua­
tre ans. 

Les gueux sont malvenus dans les restaurants 
ÉRIC CLÉMENT 

• Fatigué de t r a îne r sa jambe 
sur le trottoir de la rue Ste-Ca-
therine ouest, Gilles Richard, un 
des clodos les plus connus du 
quartier, à cause de son impo­
sante carrure et de son infirmité, 
s'est assis sur le trottoir, en face 
du centre Eaton. 

M E N D I E R ^ 
à M o n t r é a l " ^ 

Nous parlons quand les poli­
ciers nous d e m a n d e n t , depuis 
leur voiture, de circuler. 

— Veux-tu qu 'on aille boire 
un coup dans un bar ? Au moins 
on sera assis et tu pourras repo­
ser ta jambe. 

— ('préférerais aller manger 
q u e l q u e c h o s e , me r é p o n d 
l'homme de 48 ans. Rasé de près 
niais habillé de vêtements troués 
et chaussé d'espadrilles attachées 
aux pieds par des élastiques, Gil­
les a une allure plutôt misérable. 
]e me demande par quel miracle 
il parv ien t à enfi ler ses vête­
ments le matin. 

On se dirige au pas de tortue 
vers le McDonald's qui jouxte la 
bijouterie Birks, sur Ste-Catheri-
11e, en face de la cathédrale an­
glicane Christ Church. Je décide 
de lui payer son repas. On ne 
passe pas inaperçus en entrant 
dans le res taurant . Mais je ne 
sens pas d'animosité. De la cu­
riosité tout au plus. 

— Prends ce que tu veux, lui 
dis-je arrivé au comptoir. 

Il commande un double quart 
de livre avec frites et café et moi 
un jus d'orange. Pendant que je 
discute avec Gilles, la serveuse 
place le tout dans un sac au lieu 
de le déposer sur un plateau. 

— C'est pour manger ici, dis-
je à la serveuse. 

PHOTO ROBERT NADON. La PœSS€ 

Cilles Richard, mal habillé, cheveux blancs en broussaille, pris en 
train de mendier debout, près de La Baie au centre-ville. 

— Non, il ne peut pas man­
ger, ici, et il le sait très bien, ré-
plique-t-elle. 

Curieux, je regarde Gilles qui 
m ' ind ique qu ' i l vient manger 
souvent dans ce McDo. 

— Quand il vient , il prend 
son sac et s'en va, précise la ser­
veuse sur un ton sec. 

— Mais pourquoi ne peut-il 
pas manger ici ? 

— Parce que les gens qui sont 
habillés comme ça ne sont pas 

autorisés à manger sur place. 
le me regarde et t rouve que 

mon déguisement de faux-clo­
chard n'est pas aussi réussi que 
je le croyais. 

Alors que les clients commen­
cent à s'agglutiner derrière nous, 
je lui d e m a n d e : « Et m o i , ça 
convient comme je suis habi l­
l é ? » , 

— Oui, vous, y'a pas d'problè-
mes, r épond la jeune fille qui 
c o m m e n c e à m e taper su r les 
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Buripti 
Un choix bien calculé' 

nerfs. 
le lui précise alors que je vais 

payer le repas de « mon ami » et 
nous al lons manger sur place, 
qu'elle le veuille ou non. Décon­
tenancée, elle tourne le dos puis 
lâche : « On va faire une excep­
tion pour cette fois ». 

Alors qu 'on va s'installer, un 
jeune homme dépose quelques 
pièces sur le plateau en me di­
sant : « Vous lui donnerez ça en 
plus »... 

Le lendemain, la gérante et le 
responsable des communications 
de McDonald's m'assuraient que 
l 'expér ience que j ' ava i s vécue 
était une exception, que tout le 
monde est le bienvenu dans les 
restaurants McDonald 's en au­
tant que la personne ne gêne pas 
les autres, par son odeur, son at­
titude ou son aspect repoussant. 

Lor s de m o n e n q u ê t e , j ' a i 
trouvé d'autres personnes ayant 
vécu la même expérience. Syl­
vain s'est fait sortir du McDo de 
la rue Ste-Catherine est, en face 
de la Place Dupuis, alors qu 'un 
de ses amis était au comptoir en 
train de prendre leur comman­
de. « Des cro t tés comme vous 
autres, ça s'en va dehors, a dit le 
gérant, raconte Sylvain. On est 
parti après s'être fait remboursé 
notre argent. » 

Chan ta i , el le , a eu mail le à 
partir avec le Burger King situé 
au coin de la rue Sainte-Catheri­
ne et du boulevard Saint-Lau­
rent . « Le géran t disait q u ' o n 
avait mis des graffiti alors que je 
suis c o n t r e le v a n d a l i s m e . Il 
m'avait dit qu'il allait faire plus 
d ' a r g e n t si je crissais m o n 
camp. * 

Par contre, Lucienne, âgée de 
40 a n s , qu i a q u ê t é p e n d a n t 
deux ans, se rappelle que du per­
sonnel de McDonald s lui don­
nait «c du stock » pa r la porte en 
a r r i è re quand el le n 'avai t pas 
même de quoi se payer un ham­
burger. Comme quoi... 

Total (n: 1006) 22% 18% 2% 3 1 % 27% 

Régions 
Québec-métro (n3on 2 0 1 4 3 3 9 2 4 
Montréal-métro (n: 455) 2 0 2 3 1 3 6 2 0 
Ailleurs en prov. (n 2S0) 2 5 1 2 2 2 6 3 5 

Âge 
18 à 24 ans (n HB) 2 7 2 3 2 3 1 1 7 
25 à 34 ans 2 5 2 2 3 3 5 1 5 
35 à 44 ans (n.252) 2 3 1 4 - 3 5 2 8 
45 à 54 ans (n. i52> 1 9 1 3 2 3 7 2 9 
5 5 à 64 ans (n: 92) 2 3 1 9 - 2 5 3 3 
65 ans et plus (n: 126) 1 7 1 7 3 1 8 4 5 

Scolarité 
6 et moins 2 0 1 7 4 1 6 4 3 
7-12 ans 2 4 1 6 1 3 1 2 8 
13-15 ans 2 1 2 1 2 3 3 2 3 
16 et plus 2 3 1 7 1 3 6 2 3 

SONDAGE SOM-

• Selon vous, les dons que vous faites aux 
mendiants servent à? 

's. 

M Lorsqu'un mendiant vous sollicite, est-ce que 2 
vous donnez? 

Total (n: 1006) 17% 55% 19% 9% 

Quand un mendiant vous approche, est-ce que? 

Total (n: 1006) 16% 20% 39% 25% 

Quand un mendiant vous sollicite, est-ce que 
vous le croyez? 

y m 
Total (m 1006) 7% 25% 43% 13% 12% 

Les mendiants que vous rencontrez, sont? 

PI m 
10\B\ (n: 1006) 78% 3% 19% 

Ce sondage a été réalisé entre le 30 mars et le 5 avril 1995. Au total, 1006 
entrevues ont été complétées. La marge d'erreur est estimée à 3,65 p. 
cent pour l'ensemble des 1006 répondants. 

Infographie La Pressé 

LES AUDIENCES SERONT 
DIFFUSÉES SUR LE CÂBLE 

L A POPULATION POURRA SUIVRE EN DIRECT LES AUDIENCES DE LA RÉGIE RÉGIONALE DE LA SANTÉ 

ET DES SERVICES SOCIAUX DE M O N T R E A L - C E N T R E SUR LE CÂBLE 6 0 (CF CÂBLE) ET SUR LE 

CÂBLE 5 4 ( V I D É O T R O N ) . CES AUDIENCES O N T POUR OBJET LA RE-ORGANISATION DES SERVICES 

DE SANTÉ ET DE SERVICES SOCIAUX SUR L'ÎLE DE MONTRÉAL . 

HEURES D E DIFFUSION : 

• D U M A R D I I 8 A U S A M E D I 2 2 AVRIL D E 9 H 0 0 À 2 2 H 0 0 . 

Plus de 100 représentants 
de groupes, d'organismes 
d'établissements et 
d'associations présenteront 
leur avis devant le Comité 
qui dirige la démarche de 
consultation, présidé par le 
juge Robert Sauvé. 

Pour information : 
(514) 286-5612 

Vers un nouvel ÉQUILIBRE 
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Offrez-vous 
un pur-sang pour 

prix d'un poney 
Mustang GTS 95 
avec V8 de 5 L 

Ce pur-sang 

vous offre 

en équipement 

• Suspension avant et arrière avec éléments 
« tenue améliorée » 

de série : 

i Freins assistés à disque aux 4 roues 

* Direction assistée à crémaillère 

i Colonne de direction réglable 

• Essieu arrière « Traction-lok » 

• Sacs gonflables 

• Jantes de 16 po en aluminium coulé 

i Pneus toutes saisons hautes performances 

i Échappement double en acier inoxydable 

i Indicateur de vitesses de 240 km/h 

PROGRAMME POUR DIPLÔMÉS : Certificat rabais de 750 $ valable pour tous les modèles neufs de voitures et de camionnettes Ford et Mercury. Voyez votre concessionnaire pour les détails. 

Chez vos concessionnaires Ford du Grand Montréal 

VENTE AU DÉTAIL DES MODÈLES 1995 À PARTIR DES STOCKS DES CONCESSIONNAIRES SEULEMENT. 'SELON LE P.D.S.F. DE LA TORD MUSTANG GTS 1995 AVEC OPTION A8X. 
REMISE FORD INCLUSE. LA TPS ET LA TVQ SONT PAYABLES SUR LE PLEIN PRIX D'ACHAT AVANT DÉDUCTION DE LA REMISE FORD. TRANSPORT. IMMATRICULATION ET TAXES 
APPLICABLES EN SUS. LE CONCESSIONNAIRE PEUT VENDRE À PRIX MOINDRE. VOYEZ LE CONCESSIONNAIRE POUR OBTENIR TOUS LES DÉTAILS. 
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